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SOUS LA DIRECTION D'UN COMITÉ
MONTRÉAL, JEUDI, 11 DÉCEMBRE 1890

L'EAU BLANCHECOMME ou LAIT
Le surintendant do l'aquedue soumettre”

in question

- , - er, =» - - > -

8me ANNÉE
—

TELAGRAPHIE "4mon™Toronto, 10—Le bourreau Radcliffe,
dont la dernière exécution, celle de
Birchall, cst toute récente, cst partl
aujourd'hui pour Sherbrooke, où §l
doit pendre. vendredi mutin, l'Améri--
caîn Blanchard trouvé coupable d'avoir
tué un de wes amis, dans une rixé aur-

 
 

 

 

Oe ne pont pas des bulls d'air

Toute la journée d'avant Hier, l’eau
de l'aguedue, rue Plessis, depuis la rue |
Ontario jusqu'à In rue Lafontaine, sor

Compagnie d'Aassurance aur la
Vie ct contre l'Incendie

DE LONDRES ANGLETERRE
Ktautie ex 1821

MORIN HESERA PAS:PENDU
$3'500t0n08 comunudo on UN OMPrIsonIOo-

 ASSSiFearsMédecine ta Plus efficuce ct Le meil-

 

 

     

 

mout a pespotulté venue À cause de lu boisson. tait des robinets blanche comme du "peirTaexiste au 7 Pal. del Banco di Roma ENCADRE CAPITAL Ce $10,000; - v . . P . > - - - - , 00

Quiles, hnmo=” Ponant expel. cureor aWelland,hourendoo Ea avait déjà remarqué la chose là Le Mal deor ,;EE rngBalatom aevel'ordre ne AAML SIMS Sarl00 :p , » 1 : oe ud . ? oux, ’ ‘. RK » 8S & C :

montA . F. § Lemiauxditqueei Day, qui n jeté 5a femme dans’ les CtAilleurs, à diverses reprises, mais en ta © ae COGNAC tropho oaraptieut woncy-order ot de vo our lo la O0. haoL SE SE,l'Inflammation la Sciatique, 1e Lum-
bago, lo Rhumatisme, la Névralgie,
le Mal de Tête, Je Mui de ‘Dents,
la Maladie desNerfs, In Diphtérie,
l'Influenza, (Sparodique ou Epidétoi-
que,) Difficultés dans la Respiration.

OEÉRIS ETPRÉVENUS PAR

pour le Cannds

J

Uro, DENMOLM, Mont. .
Police d'Assurance contre le Feu arcoptée !

No 45 rae St Sacrcmont.

J H LECLAIR
ARPENTEUR

CONFECTION DuàCALASTIFE EF LIVRES DE HRN-

la sentonce n'est pas commuée la ques.
tion sera portée devant le consell privé
en Angleterre. .
Ottawa, 10—Es ministre de la justica

a recominandé que lasentence de mort
ronopcve contra Morin, le condatand
Le Montmagny, soit commuée en un

chutes Niagara, duns la dernière se- janais d'uno manière aussi prononcee,wauine de juillet dernier, et le lende- eau dépusée dans des vases devenait
main matin, Jo bourreau doit être de

|

l!tmpide Au bout de quelques tminutes.nouveauà Sherbrooks pourl'exécution

|

Desgenscharroyaienthierdel'eaud'ail-du Rémi Lamontague, leurs. Cu qu'il y a de curicux,c’est
que plus loin dans la méme rue, l'eau |-
tait comme à l’ordinuire. .
Hier soir, l’eau était moins blancho;

ANNUAIRE CATHOLIQUE
POUR 1891, EN VENTE

A 10e l'exomplatro ou 72 ia dou.
zaine franc do port.

 

B.PURT
Mort d'un Jesuits

New-York, 10-La Rév. P Edouard
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2nd Posdn10 sm, 1) Arudin In théo-
oies au Scho'astient de Laval, France.-
1 w'était fait uno grande réputation

pos. L'eau n'etail pas mauvaise av |. >pût, mais était fade, comme de REMÈDE POUR LES DOULEURScaaui 4 boulll,haerence Qui caïma Immédiatement les douleurs culcependant qu'elle épatesissaftunpou [TN roe rm ATdà ln langue. hd pe ssissait un peu Uunas, roide Poumonde l'Estousa, CES

des juges étaient en {avenr d'une com-
muretioNSUFIN MEMNTS dé(ACAUSES

LES COMAUXAUTES 'ELICIEUSES EM FRANCE

HECTOR PREVOST & OIE
COURTIEKRS EN DOUANR ï

No 30 ruo Saint-Francois-Xavicr
Téléphone ; 1718.

ARTHUR LEFAIVRE, Iteyrrésentant. : .= "RT, PARSOS, MOOUSEQUET,Ru
Fumes “La Fameuso a 10 Cts= Nurcds toiygours
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udeOùsrçancs par partion pour falro pe V Lo Ia %
Les Soues do Gharite émigront à Londros pendant1voisao0 aut occupa luchosea - Je, hui hous Limpress- PNEUMONIE ) Totade ry rove don ’ L A L 0 M-BE.toParis, 10—Por suite de Vuugmenta- | If l'abandonan pour cause dusanté et eas ne ci sont des bulles d'air qui datos : vu 900 Usagy :   Cu de quelu'inflasnteation des organcs Inter

nes ou dey cannesmuqreuses resultant du
fruid ou «te F'uurnidité, cto, ne parlez pas do
temps, appliquos ie" Lalwoye 1 fof “aur nn

sont dans l'eau, où les aurait fuait'en-
trer le vent, les gluces légères ot les
neiges qùl s’'enfoncent Gans l'eau à

tlun des taxes sur les propriétés puesé-
ddes par les tommunantés religieuses,
décidée récemigent par La chambre dus

fit. un voyage en Europe. À son retour
il enseignn In phifusopliie ot continua
ceb euseigrement jusqu’d année qui a
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; erubouchur " -TMOrCEGU ao | » * >a 220200 de] . A
aeputés, los Etours de charitd ont-tté- précédé sa mort, la vas lui faisait dé- Mais % ri blen E“convenu que ce Partie affectésde conzontionoud'infameation nain la ratios Fé: th Xoel del vali f MONTREAL. ’cidé d'afles s'étnblir à Loudros, aut, Sa perte est vivement. tegiattée n'est pas vraisemblable, puisque l’eau aul Je :ualade, Jar sun nelion conne Con . A pour toindre barbo Bies 8100 et 0 à Novell dulce

ome du elites 3 les pcofe-scurs ot hives sortant presque lairfubinet du- inrégionadrorre,Fourineammpiasin ue leur coulsur autarelle, ANesiausdes metilew Des billetsretourrcroutaccordés A tous JH BERNARDFIANÇAILLES ROYALES u collège St-Jean. venait piue Blanche.“pour‘s'échéreir- Hussloysnie “Alroctions quienveloppent Jeu res préparations pour nettoyer Iaboucheales les points sure Chenin do forl’acitique Cana. ARCHITEOTE
—- = ensuite. Si cent été.des bulles d'âir U Nerve . . gencives ot pur donner bonne haleine, use df jen, Purt Anhur. Ont, et à l’ compris . sysLe file ëz âue ¢Bilmtoorg avicloprinos GOMTÉ DE NAPIERV LLE qu'on eut. vues sous formes de globules d'eau, ruérimenaiesIninuitos le creu,s ures otLacches au viugeenlevéespourtou: Hault SteMarie, Mieh,, et Détroit Mich, nussi Chambre No 19, Imperial Doildiugrurle rhemiin de fer I. C., ot touales points de la

Peavincs Inferieuro te que spscifid plus bas :

NOEL
Prix d'un soul voyage. Jos 24 ot 25 Déc.. bon

pour reveeir jusquan 26 Déc, 1:90.
1’riz d'on vogoge et un tiers depuin le19 jus

“qu'au 25 Déc, 180, bon pour roveulrjusqu'au 8
Janvier 1008,

NOUVEL AN

Prix d'un ecnl voyago, le 31 Déc. i289) ct lo lor
Janv. 1891, Lon pour revenir Jurqu'au 2 janvict

Prix d'un voyage ct un tiersie®t Méc. 1590 et
lo ler janv. 1691, don pour rovenir jusqu'au 5
Jaurior 1891,

Pour les Kièvos on vacance

Prix d'un sent voyage et tin Uerr, sur certifi-
cat. dopuie le 10jusqu'au 31 Déc, XD), Lun pour
rovouirjusqu'au S1 janv. 1891.
Pour plus amples détzils r'udreeter à unagent

Juelconque du chemin de fer Pacifique Cana-
en.
Burcanz des billets A Montreal — 263 rue Et

Jacques; s'atlons de Ia rue Windsor ct du car-
ré Dalhousie; HoW! Windsor

bluncs, elles auront disparu en venant
à l’air, et ne ac seraient pas multiplic-.
Un de nos reporters a demandé au-

jourd'hui & M. MéConnell, wûrinten-

|

deuleurs Internes
dant de Paquedne, 8%) pouvait oxpli-
quer co phénomène. <A, le surinten- 6 LA 1ALARIA
dant ditquo.c'etipourlai trmyetère |-- 00 gusipry pass Les taneg Gas © oC

EEEATIOLIRquestion à |. FSISSONSET FIEVRESun analyste, 11° : ee

“Jal Ged remarauslachose tool. | JAEIREEtio eresie pourEtes,même, quoique d'uns mavière moins eus ikem - vreDIRE ui gu TOIU) èprononcée, dit-il. Ce gnè je n à vuispus accés, €1.1os aatren vasde ie Tialarin et d'excès
tvaruiqué, cependant, ajouta*t-ily-c'est de fnguet puiieteurs Moady Relief,” aldé

que Peau blunchissalt encore “apres “pie “AR 10TLIE PIAIACTRNE,avoir été tirés de In pompe7 122-260 Tee I
pie pe

fours nin»i quo Je mal de
me par lo quant anx poudres pourlo vixa-
se. fai rendre sa fraîcheur et cacher los crrours
de ja natore, nous cn avons le depôt. Nous
avons aursi Io purgalion de pouinons qui cat In-
failiihle. Lisez les certitirats que nous publions
tous les mercredis et rumeosdis,

Mme Vvo FR, Drumanais & -
LACno1x, FiLs,

rue Mignonne,1263
Coin de la ruo St-Elizabeth,

CEE

REMEDE UHIVERSEL
INOFFENSIF

—POUR DITRUIKLE LES ——

CORS =r DURILLONS
EN PEU DE JOURS

PRIX: 25 Cts LA BOITE
ENTEXPOT QÉNÉRAL

EDMOND BEAUCHAP
112 Ruc Ss Frzapery, Moats

srMrnufactoré à Paris, France, et re.
command >

os pune, Tes nig do l'enturuse. Jos bra.
lonicats du cwvr, la Hervasité, l'invomnie, Josoi rie téte nerveux, In diarrliec, les dyssente-
vice. Îen cotiques, les flatuvsités et toutes leu

PLAGE D'ARMES
MONTREAL.

J A GRENIER
ANPENTEUR, INGÉNITUR Civil, SOSIACITEUR

DE PATEXTEZ

BUREAU: Chambre No § Mechanics
BuildingNo 202rue8t Jacques,

J. EMILE VANIER
(Ancien élère de l'école pulytechniquo)

INGENIEUR CIVIL ET ARPENTEUR
107 ruc St Jacques

En face du Carré Place d'Artmuca

Demande de BREVET L'INVENTION, Maz-
que de Corminerce, «ic, préparées pour le Cana:

à l'étranger.

FELIX BOISMENU

On dit qu'une des caures de In défaite
de M. Munette daus fo couté de Nu-
pierruville, x étéfla division qui exis.
tit entru diverses factièns du vacti
Léral, ct
autres que les auiis de M, Monet'e

suraioht aimé3 voir venir ua autre
candidat our les rangs

Paris, 10—Le figaro aunonco que In
priseesse Marie, fille ainde du duc
d'Edimbonize, « été flancée au prince
Ferdinand, 5ls du prince Féopold de
Hohenzotlern et hériter du trône de
Romuvnie.

LE PARLEMENT ITALIEN

Discours du rci Hoimbert

Rome, 10 — Le parlement italien n
été ouvert anjourd'hni. Dane son dis-
cours le roi Humbert n dit que les der-
nières éections ont fait l'Etat plus
fort que jamais, que l'Italie reste fidèle
à ses alliées «ù que les selntions auni-
cales existant entre les puissances ont
dissipé toutes craintes de complica.
tions interna ionales. On va sent par-
tout sussuré.
Le rui n iuxnoncé qu'il Rcirait déposé

 

DERETOUR
Depuix quelques anné+s, le goût des

buunx-arta s'ent Lits développé parmi
nous, mis notre jeune coniiment map.
que des sources de l'idéal cb.ui siod
Jeunes amateursveulent ee pertuctica- |
er, ils sont forcés de passer aux écoles
traditionnelles del’Euzope,. O'est la
scc'emeet,qu'on trouve lu. science da
l'esthétique, Malheureusement,il n'es,
pas donné à chacum, de pouvoir te
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Loktemps approchent où il faut son- ;

ger sérieusement, aux dépenses qu’eu- SARSAPARILEIAN
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traînent fuivément tés fêtes de fin d'an :
nelNatureilemebt- chacun s'in génie  
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Paraetl, qui est un des directeurs du
Journal, ona fait eu-pernire, mifjour-
d'hui, la publication et bnisir tout le
wstériel, pre il a chassé des bureaux
le rédactenr, M. Bodkin.

cos du sang.bo»diers,et ouvriers
de tous les jours. Los mioches,
les bamibins n'ont pas ete oublics

dansnes offorts pour satisfairca

letie qui sout allés demanderles regles
de l'inspiraiion aux grands niaitres
sa l’Europe, sous signalerons M. El-
Wood Dvonsei. El a fuit le cours nor-
wal de Vétnde dorapolagne dons tos

O. FORTIN
MÉDECIN VÉTERINAIRE

LOTION
  lide ALTA. bouteille. teeRE)
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. s'est péuduit sine scène, quand wuonsieur vier:t de nopsirevenir prêtà par son scintillant et fCérique.étaisye:? | LR GRAND RENÉDE FOUR LEFOIE - tenant oxpose en cette ville,

Parnell on chassé Bobkin ot on en est uxceutertous les Gétites qu'on voudra |vomposé de lmgues; ‘broches, cae! Pour Ia çuérison de tour désordres d'Astomac, Résidence: 143 rua da Chzinp de Mars,
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Temple Building”, rue St Jncepogs. No 20 RUE ST LAURENT
chaînes, colliers, épingles, boutons ds,pu l'ateicat végétal, ne contient pas de arcreure,
manchett & et de cols, services À thé etl

jusqu'à la Ba de ka crise. Milnéralau droguesdélétères, "se
337 a 867 RUE SAINT-JACQUES
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Ua ponti Quéias BE

Quéhee, 19—0n dit. que la com pagnie
Au chemin de for Boston et Maine va
demander aux autorités canndiennes
l'autorisation de construire us pont à
Quéliec, à condition que le gnuverne-
ment de Québec veuille garantir Pia.

i 2 cg

7the dgvedands A 2H
i.e Star exposeartugliement dans sos

vitriues wn magnifique portrait au
crayon - du Thovonible J. McShane,
d'uue”resstabihie” parfaite. Cotte
ivre d'arts été exécutée par M. A.

sortes, nécessaires du Loilette, articles}
bOuveaux divers, pendules françaises.
et américaines, boîtes en pelucae, éven-”
tails, ete. Comme nos lecteurs peavent‘
en jnger, le choix est varié ct considé-
rable, mais ce qui est à considérer c’est

à dessert, pots à eau, coupes détoutes||-m 1 UNE DIGESTION l'ARFAITR. - -
ww&'obtjenim en versorvant des pilules de Nad.
Way," Enr leur cmpha, dos 8S.15

MAUX DE TETE
In dyancpsicy Ja biljagité de l'estomac, sqront
éviteset nourmitumeque l'on prondra contri

i nutritives, & ré

 

BRASSERIE ALSAOIENNE
KORMAN, Proprietairs, TORONTO,

—{e

Estrnction de dents sans douleurs Dantiers
fails d'après les procédés los plus nouveaux.
Bell "Téléphone 2818 831an

N.O. ROCHON
ARTISTE-PKINTRE

 

quetu.t est vendu à un bon marché Ancien élève de M. N. BOCLRARSA, à Lnnspor-

extraordinaire et que chaque objet «st

‘ orn mr. ves propre = parer ;
18000 de &2,000,000 Bavard, notre célèhre portraitiste. Jes pertes produites par l'usure naturelie da Pour blanchirle telnt, Tul rendre où conserver té scs Ateliers au No 1859 rue Notre-Dame.Layer Beer et Porte

 

 

se marenes core ra = Va vente et sa couleur do russ,fulve di tre Jes rous SPRCIALISTE; Nécoration 4'Kglises, intérieur—— . Une honms novo garanti pour sa valeur, Lue simple vi- tontsSENTELA BOITE. En vente chez ecurs, le snasque ot autres taches de In pean J0s DOMPHOUSSE De ositaire des maisons, ues, Fahkaux, Dorures ot
RESUME DES E ÉPÈOYES 2 2055 -bonn 3 gite, d'ailleurs, vous en convaincra ab- p 0 BERADWAY & co. La LOTION PERSICNNE cet una prépara- , ) Sculptures en tout genre, onscignc et Latiabion,

- > . Nour recommandons ne public de. solument. : tion sérioure, unique «ù son gente, O'cst un very MONTREAL : No 119 rue SrIsqauer MontréalCunada.

“LA GRIPPE|
Prévener una attequo en prenant du

Vit DE QUININE DE CAMPBELL
“Abréger In durés do l'attaque on prenaut du,

VX DE QU'EINE 0: CAMPBELL
Quand l'attaque est passée, rmacncs in santé

vigoureuse en prenaut du ——

 Montréal, si charitable lovequ'il sagt;
tlo venir en aidod l'infortaue, d'assisters
A ln représentationfé gala donnés au
bénélice des artistes irmnçals, lo 18
décembre au Queen's Tail, alin d'uider
À leur repatriment, :

Andb'O RIEIEUR pour Ia poav. Ce n'est pis unepou
dre blanche,délayéodansdo l'eau oudel essence.
La Lotion Ferdenne an Dontraire ct unc prépa
Jatin médicinale, transparente ct linipido com-
mo do l’eau,

ue la peau cst brunie par lo soled], In
LoteCine lui rend promptement «a frat-
.cheur et son teint rose, on ajoutant une cuillé-
Tée tous les matins à l'eau pour se laver.

LotionPerdenno fe vend dans tontosls
Lon macies de In puissance, on boutell-
lca doT0cents. Méfiez-vous des contrcfaçons

8 LACHANCE, PHOPRIÉTAIRE
1528 ct 1530 rue Ste Catherine, Mont,

LA lanque-Nationale Américaine de
Aransas Uity, a suspendu ses npdra.
tune, . :

--L'or étailt'à 198 pour cent de mime
(Buenos Ayres, hier,
—La,chambre des députés en Franco

aadopté, hier, ia loi aulurisant un
seuvel onpeunt Co
—Ln dourne a fait saisir à Powers

vont, PQ. une gnuide quantité de
pomwes de. ‘ferre passée en contre
unde des Etats-Unis, :

Dr A JOYAL
Ancien dléve des Hüpitaux do Parls ct dn Col-

Iègc do Franco
185-RUE WINDSOR133

En face de la Gare du Pacifique
Téléphone Bell No 4191,

i9-1an

N. LANDRY,

 Fun:es “Pertoction ” à 5Cts

Le Bazar Japonuis attire ln foule
vhez S. Carsley.

Fumes lo olgare Sohmera 10¢

Ne manquez pas do visiter le Bazar |
Japonais, afin de faire votre choix
dans le grand assortiment des articles
pour cadeaux de Noël,

ENVOYEZ
Foire linge à la Buanderie Union et

vous ne voudrez plus lefaire

laver ailleurs,

No 1551 RUE SAINTE-CATHERINE
prés Ge la rue St Constant).

Tout l'ouvrage est fait À Ja main. Aucun pro-
dusl chiuique n cat employé

Comvous 108 Français économisent

lin cowpitateur ingénieux de statis-
Liques, exurce l'imagination en disant
que l'épargne du: poupin frähçais pôtur-,
rait non-seulement cunstétire la tour;        

  

 

; ”» ; M. GENDRON,. 5 Fumes “La.Crecolla™ a 5 cts . ’ Dessinateur ot Graveur sur Bots—Les Indiens ‘Crow *- "ci Eiffel en argent solide, maispourrait ————— i ——— = Propriétaire. RST DÉMÉNAGE AU

biterolepoe lo” prixds $0480, |Besesaditonels. oa]  Fibesh Snow, Gunning Cove, N, Bu NIK DE QU'AINE DE CAMPBELL GUÉRISON PROMPTE Telephone Balt No CAT. 1%an  No 35 RUE Sc GABRIEL,
Bâtisse de LA PATRIE

L. C. De Tonnancour

écrit: * L'asthmo m'avait complète-
went abattu, tuuis ayant ouï parler de
lfuilgfleetriquo du Dr Thomas”Je
ta‘en procuraiunebouteille et elle ro fit
tant de

5060 acres de leur résecva.
~-Le roi Hawbert a ouvert: le Parle.

went italien, hier,
~-Ub jeune gargun d’Halifux « trou-

vé ur quequet de: 50.000 qui était tombé

postes conticonent des dépôts qui
s'élèvent à ceux tnillimids huit cent
tnillions de francs.

Fomes * Fascinator” a 5 Ots

Banque d’HochelagaRHUMES = o== BRONGHITES
SERRURERIE

 

 

 

d'une voiture du chemin de fer. Son
wre s'est mis on frais de retrouverle
Irpriétaire et Rrequ $5 pour cot
acte d'honutteté.
—M. Parnell est entré hier à Dublin

Uno vietllo connaîcsanco

Joseph Brazenu, journalice de la rue
Clumplain, est.ce qu'on peut appeler,
sansflatterie, un ivrogne de Ja pire es-
pèce, Ta déjà eu l’accasion de pension-

u

bien que j'en acheté une autre.
et j'étais complètement guéri avant de
l'avoir employée. Mon fils a .ôté guéri
d'hu mauvais rhume «près ex avoir emn-
ployé une demi bouteille.Klle agit
cmumele fou, et elle guérit chaquePois

Venantd’être requ un assortiment coru-
plet de Serrures, - Poignées et Clan-
ches de Portes en Bronze, genre nou-
voau, Timbres de Porte nouveau mêdè-
lo Sonnerie. a

— Ass: —

SIROP de TEREBENTHINE
N. B.—-Demandezle tou'onrs comme

AVIS
DIVIDENDE No 29

Avis cat par le préeent donné qu'un dividende
de trois pour cent à été déclaré pour lo semestre
courant, sur le Capital payé do cette Institution
otqu'il seru payable à sou bureau principal a

MARCHAND-TAILLEUR

No $ Côte Saint - Lambert
Ancionne bâtisco de la Banque Ville-Marie’

 

   

 

   

 

    

a û | M. De TONNANCOUR Laujours en stock lotome conguérant et son premier acte ner plusicufs fois au dépens ou- qu’on en fait usage.” Sonneries Electtäques, etc. oPDE TEREBENTINEDU Jlontrial.ofdacs succurales foot eprésle 2 Fs Grand ueorlimentdo marchandises framjédaopter1e Journal LeDred semendepit pints Ble 70 0| TT i PEER? EGSsnom ans a | ESFand, Son action au probsblewment nude de In:cité—ne confondre'| — Essayos undcsnouvsaux cigares . _ ; ] ambre, 3 ]brisé pour longtemps , Munits de l'Iv- uvec notre:corps: de musique du.môme| BX-BOYS 189010 meiliour à Soenteotvous [itJ. A. SURVEYER, - En vente chez tous les pharmaclens. Var ordre an MPaRENDELOAST M. GARAND,lande, | I nom, yi see st] fenfumaros plus d'actres. © * "No 6 RueSt Laurent. 50<c LE FLACON DhsTROIS her. —— NOTAIRE ——
MarTraitouvoueà Québec ne I acre conduit dévant1eRecovdet, armerir | - bom i mt | {FiSea on ProvieE bE GvEnEs “2. 1€ ruo St LAMBERT, NMoatroal
MRE gevin, évêque de Rimouski, ce matin sons l'accusation’ Ta SE Tate XY teci 8 - = - BOUIN hEallait stretirerdans quelques jours. | condamné A six mols derepos a Lhotel| DANS LA :P, LONGPRE, Huissier, Ste Adèle | —Fames “Fascinater à 5 Cts. Inamutorpe } £3 ARGENT A PRETER®
~Une grande quantité de marchan- Payotte. A cet, SE i x vo 8

discs importées de Obicago ont 6té
tainies par la douanc & Wingham, On-
tatio, parce qu’elles avaient été évn-
udes au-dessous de leur valeurréelle,
lla été -fait-hior de'Londres à New
York unJouvel envei de $1,650,000 en

» ui fait en deux jour ’3.505.000: AL © L Jours, un total

—ly a où une réunion. hier, àLondres, dans le but d'appeler l'atton-

Sailo académique dû collèro Sio- Marie:
C'est lundi ‘prochñinÿ, 15, décembre,

qu'aura lien ln grande.soinéo dramati-,
que et iunsicale qui £c'préparceï acti-'
vement nu sousbpissement du -Géau,
Los cartes -d’entrae: s’écoulenty rapide.
ment, ITfaut se hitter sf oh veut s'as-
surer une bonne placo. La plupart des
sièges de 50 cents se trouvent plocés
au centre, les premières rangées seule-

Poudreà Pate;
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touslesingrédients sont

 

 Demändez-les.
Demander quoi ?
Les GLAQUES GRANBY

Dansla Cour Buncricure
(No 921)

Raphaël Degulre, cidlevant voyageur ek maln-
toaunt marchand, do là parui-v6 do 3te-Jus-
tine du Newton Dlatriet de Montréal,

Domandeur,
vs

Philiua Deguire, ol devant vu'tivatéar de la di
Le parulssa ido tto-Justion de Newton main-
tenantabyenl,

Défendeur.

Hevrrs p£ BUinav-—-De 9 A.M. APM,

GEORGES VIOLLETTI!
FARRICANT ET IMPORTATEUR

D'Instruments de Musique
Agent Général de la Maison B.

Verdeau & Fils
Fabricant d'inst:un:onts de cuivre, Bonttaux
ance, Harpes i vende: et réparées

Néparutions de toutes sortes

 

tion dn Czar sur la triste position’ deses sujets jitifs. Cn ai 1SHY a eu une réunion de députésministériels à Québec, hier, da. 2.à 8
denes de Fapeds-midi, L'on. M. Mer.
tle a assisté ayant ôté coga
-avee W. Shaughnessy vice-prési ent€u Pacifique Canadien.
5 —Dimanche prochain tous les mem-ares dela cliambra do Québec seren:dront à Montivel par un train spécial,‘poux visiter leHarasNational de l'hon. Beaubien of sa ferme modèle. . Ts

Pourquoi ?
Parce qu'elles sont les meilleures.
Elles soit bien accommodées

, …ÆRHes düreñt comme le,fer

Pout: legmondeles porte

>= 1633-RUENOTRE - DAME--1085

Chez LAURENT, LAFORCE et RUURDEAU,
UNTHEAL

Mest ordonné au défendeur de comparaître
dons los doux mois
Montréal 4 Décembre 15M.

Nar, CHARNOXNEAY, G. W. KERNICK,
Avocat du degrandour. Dpt lrotniainire-

CHARPENTE
En Pin, Epinette Rouge,ete, Cédre Rond

fondu ot tl*ocaux sctés

de sclage, Bin, Kpinctte, Bols Franc, cie.
; Trois Blanchot smbourste,le tout offert

ment sont réservées à75 cts. Quelques,
sièges à SO cts; et des ‘moilleurs, so
tronvent sur les côtés. .
Entre les deux pièces, M. St Lous

déclamera ‘ Le Nnufragé,” de Coppé,
et M..J.:N..Dupuls chantera ‘La Cha-
rité,” dgVane. , ;
Le“ton général de In soiréo sera d’un

jovial distingué. . 3i:285

_Fam'ezlecixareSonmorai0o
7. Faitesasoge.dola préparatiôn sûre!

“de premiere qualité
Fumes lo cigarsSonmer a 100

HOSPICE SAINT-JEAN DE DIEU
N

LONGUE-POINTE |
Cot stablissemont ost maintznant reconstruit

ctritA recavolrlos mnlades ded deyx.soxee, I. |
1} comprendquatorzegrandspavillons(cottages) |
élolgnés les. uns des autres el reliés par des pase

« couv

 

 

 

A L'ACCORD PARFAIT

PAUL et CH. DRUOT, à Dovai (Nord)
DOURDONS, CARILLONS, TIVBRES
Charpentrsa.—Teffroi en bois ct cn fer perlee.

tinnné.—Couxsinots articulés rondaatlerclochos
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BULLETIN

La chambre n siégé A huls clos, hier

ppiès-milidi, Les conseillers législatifs
* nx-Dômes ne pouvaient y obteuir ac-

Mnis le secret, en parell cas, est

‘ut coramo le secret de Polichi-

ct le publie en est d'autant plus
vive instruit qu’il est plus intrigué par
les précautions inusitées prises pour

le tenir dans l’ignorance de ce qu’il a le
droit de savoir,

Il perait que M. Loblaoe, qui devient
un véritable enfant terrible, n provo-

qué l'orage.
Aucoursdeladiscussion suriebudget,

l'hon. premier ministre avait reproché

aux membres de l'oppusition d'être los

premiers à pousser le gouvernement

aux dépenses, en demandaut une aug-

wmcntation de Jeur indemimté.

A l'ouverture de ia «éauco de l'après-

midi, le député de Laval a soulevé une

question d'ordre, insinunant que M.
Mercier avuit fait là unefausse diclara-

tion,
Voici lo document, dit l'hon. pre-

wer Ministre, cn oxhibant uno péti-

tien qu’il déclara signée de tous les
membres de l'opposition qui siégeaient
a la deruibro sesnion, Quo les signatai-

res my aut. risent, cn ne levant, et je

vais en donner lecture.”

Personne n'eut le courupge du no fe-

ver; mals il s'en suivit un débat très

ncrimonieux et une scène do violence
dans laquelle Ju digaicé de nos légisiu-
tours eut beaucoup à souffrir

La Hxnco du soir fut prise par une
intéressanto discussion sur Uindustrio
minière ct sur lo commerce du bois de
construction, dana la province.
Oelte discussion cut lieu entre M.

Poupore et l'hon. M. Duhamel, tous

deux montrèrent. Uno connaissance ap-

profondie de lu question,

 

Parnell est ented, hier, A Dublin, en

véritable conquérant. Sou premier

actondté de supprimer l'organe du

parti uational 1’United Ireland”. 1
paie d'auducu ob ve montre disposé à

sæcrifler In cause À sos runcunes pur-

sonnelles ot à son ambition dédmesurée.

Lu chambre française à adopté une

loi autorisant un nouvel oruprunt. M.
Cornély u bien raison dodire quele ré-
gime actuel cat boxucoup plus dispen-
dieux que lu plus somptueuse des mo-
narchies.

Le gouvernement do lu république n

tellement élevé les taxes sur les pro-
priétés dos congrégulions religicusms

quo les Sœurs de Charité ont résolu de
se (transporter à Londres. Cette lui

inique est an des nombreux moyous de

luïcisation cimployés pnc lus républi-
coins.

Dans sou discours, prononcé hier à

l'ouverture du parlement italien, le roi

Humbert dit que lu monarchie italien-

tueuse ; surtout par crainte que l’Ame-
riexine n'apprenne qu'elles sont, sinon
dôvotes, au moins portéos à leurs de-
voirs religieux. Elles éviteront tou-
jours de se dire catholiques lorsqu’
sont avec des protestants. Ft ni Ia
langue ne leur permet pas de dire
u'slles sont américaines ou anglaises

elles s'appelleront tout bas French eb
nou pas Cunadionnes-françaises.

—.ceccou0e

Voilk où nous en sommes rerdus
Avec un assez bon nombre de nos
jeunes filles, ot dire que leur sexe a un
rôlesi important à remplir dans l'ave-
nir de la nationalité, N'est-fl pus sou-
verpinement urgent que lu chaire et
la presse tounent contre ces abus.”

Voilà co que l'on dit. Mais je
n'sjouterai pas comme Boileau:
Et que dix-je autre chose. Car moi,
jo n'aurais jamais osé dire coln. Ce
passage mo confirnie daus ma
thèse dix fois plus que je ne l’é-
tunis. J'ni dit que beaucoup de nos
Ounadions avaieut perdu lu foi
aux Etats-Unis, mais jo me conso-
lnis en pensaut qu’au sein de la
famille, sous les youx vigilants
d'une mère chrétienne, Is jeune
fille se couservait pure, pieuse, at-
tachéo A sn foi, ot portant dans
son car lo germe indestructible
de notre nationalité, Hélas! il
paraît que je puis en rabattre de
tes espérances. Si quelqu'un ea-
lomnie los Canadiens, ve n'est pas
moi ;---ndressez-vous au Truvail-
leur,

.

4 o

Co soir, il w'arrive des Etuts-

Unis dus bottes de journaux oa je
suis épluché de In bolle mnnière,
simplement parce que j'écris pour
détourner mes compubrioles d’émi-
grer chez les Amdrieains. Je nc

Lienesis pas Jue wes lottres nu-
vaïent l'effet du soulever une pa-
vuille tempête. Je n'ai pus le loisir
de répondro, Avant d’éerive cues cor-
respondances, j'ai pris lo tewps
d'étudier la question que je traito
ut je ne suis pus veau là de bul-en-
blanc.

Dopuis quinzo ans, j'ai lu et re-
cuoilli tout ce que lus journaux
américains ont publié sur ce sujet;
j'ai visité, de l'Ouest a lst, do
nombreux coutres cunadions pour
y prendre des informations j'ai
consultédesCunndicusquioceupent
dos positionsdistingudesnux Lints-
Unis, et après toutes ces mesuresdo
prudence ju me suis décidé i écrire;
dtaut bien porsuadé quel'état ti-
pancior ot religieux de nos Canu-
dions cboz les Américalus ost, en
général, bion loin d'être brillant.
Duns une grande ot riche cité

du l’Etat de Now-York, je demau-
dais l’an dernier à un Canadien
très A l'icise, S'il y avait beaucoup
do Canadiens dans cetto ville-la ct
comment ils dtuiont considérds.

H yen a bonucoup, me dit-il, minis
île sent presque tous pauvres, ct mé-
prisés des Américalas. Toi, les Atuéri-
cuiny sont de grande soigneurs qui
tuènont gros trala,ot ils regardent avec
déduin nos Canadiens qui pour la plu-
part ne sont que des journaliers.

Kermarquez bion quo c'était na
Cnuundion qui me puaurlait do la

De grâce, ne nous faisons pas
illusion sur la condition de nos
compatriotes{aux Etats-Unis, Ju-
goOue-en dans son ensemble ot non
pas par quelques cas isolés. Que
ceux des nôtres qui ont réussi à
gagner une petite fortune, ne fas-
sent pas le raisonnement du Aféde-
cin malgré lui, de Molière : Celuf-
ci, quand il avait bien bu et bien
mangé, prétendait que tout le
monde était rassasié dans sa mai-
son.

G. Ducas, Ptre,

REVUEDE LA PRESSE
Au cours d’une réponse indignée

aux attaques dont M. de Couber-
tin a bien voulu nous gratifior, le
Canadien fait lo parallèle suivant :

* Nous n'avons pas produit encore de
poites comme Victor 1tugo, les grunds
écrivains, les grands philosophes, les
grands orateurs ne se rencoutrent pas
sur le seuil de chacute de nos maisons.
Mais quelques-uns de nos poûtes
ont été couronnés par l’Académie,
notre jeune littérature Le wérito
pus les déduins dont M, de Cou-
rertiu nous accable, et plus d'au de
nos oruteurs ve ferait pus mauvaise
figure à la tribune francaise, Jui
ussisté À plusieurs débats parlemental-
res à Paris, j'ai entendu M. Jules
Ferry, M. de Freycinet, M. Floquet,
M. Îiouvier, M. Clémenceau, Myr
l‘ropprel, M, de Cassagune, M. lo courte
du Mun, M. Laguerre, ete, Je suis us-
suré que M, Qhuplenu, M. Lauvier, M.
Taillou leur donnersient avec avants-
ge la réplique. M. le juge Ronthier
warle mieux ques lu plupart de ceux quo
fa France adsuire como ces plus beaux
discurs.
Nous n'avons pas de vaulté. noue

sontons que nous avons besoin de tra-
vail ot de progrès, muis notre o:gueil
légitime s'ivsurge contre des juge-
ments tém:dralres comme ceux portés
me M. de Coubertin, auquel M. de
outhillier-Chuvigny, un frunçais Lrès

authentique où très éclairé, établi au
Cuvudu depuis des années, a répoudu
d'une manièra victorieuse.

Dans lo transport de joiv que
leur causo l'élection de M. l’aradis,
les organes bleus no pèseut guère
leurs paroles: Le Monde repré-
sonte lo résultat de l'élection de
Napiorvilie comme

Uno approbation nou équivoque de
In politique nationale de protection
innugurés en 1879 par lv gouvernement
Macdonald-Langeviu :
Et la Presse, Ungoruaut M. Ohbu-

pleau, dit :

Lu victoire est due À la confiance
qu’il à su inspirer aux amis du parti
et À l'influence magnétique qu'il a sur
lo peuple. I] l'u persuadé et nvec rai-
son, qu'il soutenait los bous combats et
qu’il leur indiquait ane politique de
progrès, en rapport uvec les intérêts du

pays.

tout comme si M. Paradis s'étuit
présenté commis conservateur et
protectionniste, alors qu'il s’est
hautement proclamé iudépendunt
ot partisan du In réciprocité illi-
mitée avec les Ftuts-Unis

{1 n'est vraiment pas peruis do
se moquer do sos lecteurs avec au-
tant de désiuvolture.

Ln Patrie à 1n noto juste, à pro-
bi ad

  

Ab 7

- Loi érigeant en

le carbonaro, à la remorque des
carbouari, mL
Lus hommes, les partis, 18ssys-

tèmes de gouvernement ne sont
rien : les principes sont tout,
Donnez-nous dos républicains

respectueux des droits de l'Eglise
et de la vraio liberté, nous les ac-
clamerons; mais tous vos sophis-
mes grossiers ne nous feront pas
supporter vos tyrans au petit pled,
vos crocheteurs, vos laïcisaleurs,
vos ennemis déclarés du cléricalis-
me, ni leur gouvernement, '
 

Parlement Provincial

sère Msention-72ème Parlemest

CONSEIL LIÉGISLATIF
‘ Québec, 10.

Lo projet de loi pour légatiser cer-
tains eprcgistrements ost adopté en 3e
lecture. . ;
L'assemblée législative transmet les

projets do loi suivants :
Loi constituant eu corporation la

“Compagnie de l'aquedue Bourget de
Rigaud.”
Lui wodifiuant la loi 47 Vict-, ehbn-

pitre 52.
Loi nutorisnnt Benjamin Casione

guuy, dume Emilie Vallée et J. B. Re-
nnux dv-qualité, à hypothéquer vu im-
metuble substitué ;
Loi amendant divers actes concer-

nant ln corporation de la citd des Trois-
llivières. ;
Le projet de loi suivant est adopté

définitivement dans les formies règle-
mentaires :
Actu: nmendant l’article 1616 des Stu-

tuts refondus de In province de Québec,
concernant les membres des soctétés
d'agriculture, et l'article 1063 relatif
au Cuutionnenent, di SSCTSISITGTe
sovier, .
Las projots de loi suivantesont adop-

tés en deuxième lecture.
Loi constituant en corporation In

ville de Waterloo, pour les affaires sco-
luires ot municipales,

municipalité dis-
tincte et séparée lu paroisse de Saiut-
Alphonse;

Loi modifint lu loi constituant en
corporation la cité de Suint-Cunégonde
de Montréal ;

Loi constituant en corporation le rec-
teurct les syndics do l'église épiscopu-
lienne réformée de Salnt-Barthélewi
de la cité de Montréal ; Le

Loi modifiant l'ucte 48 Vict., Ohap,
78, concernant In com iedu chemin
de fer de Québec, Montiuorency ut
Charlovoix :

Loi modifiant la charte de lu cité do
Suint-llyacinthe : a

Loi modifiant l'acte incorporunt le
bureau d'agence d'iumrmoubles-de Mou-
tréal. : Lave ag dye
Lu séunce est levéa. ‘

ASSEMBLER LEGISLATIVE
Québec,10.

La Chambre n siégé À huis clos juss
qu'à vix heures.

SEANCE DU SOIR
M. POUPOILEŸ propose les réeolu-

tions suivantes : Attendu que l'exploi-
tation de nos mines ob de nos fords eet.
de la plus haute Importance, dans
l’intérôt du commerce, de liridustrie ati
de lu colonisation de la province du’
Québec: ‘

Qu'il est devenu nécessaire d'établir
un système régulier et complet pour
l'augmentation et Je développement
des dites industries PU

4

‘| mine de Templeton, comté d'Olta:

commeils ont condamné Napoléon, | député de Pontiac

n'a

parlé des mines |
que pour avoir l’ n de mvenir
sur une question fqui lui tient bien au
cœur, celle de la réserve forestière,
qu'il voudrait voir vétablir, Sur cette
question des mines, ilod à choisir
entre deux systèmes : ouer Ja pro-
riôté des mines aux particulier, oula
aisser aux mains de I'Etat, qui vermet
aux particuliers de les exploiter
moyennant palementde certaines som-
mes sur le produit des mines Nos
mines de phosphatre, loa plus riches du
moride, peut-être, n’ont jamais produit
qu’une vingtaine de mille tonnes.
Si nous avions une législation mi.

nière convenable, «lle produirait an-
nuellement au anoins 100,000 tonnes.
Malheureusement, ‘es mines sont tour-
bécs entre les mains de spéculateurs
Quu la loi n’obliguait pus à les explot
‘ter. Lo député do Pontine vante luli-
bérulité dela légisintion minière des
Etats-Unis. Le gouvernement actuel
w'est imuntré libéral à l'égard des co-
lons, Sous les administrations conser-
vatrices certains lots étaient considé-
Fré& coinlots de wines et no pou-
vaient âtre venduscousine luts arablus,
bien qu'ils fussent propres à l'agricul-
ture ; aujourd'hui, le colon est libre de
cholsir son lot où it lui plait, sur les
terrains tminiers comme ailleurs. On
dit que les propriétaires de mines de
phosphato disent quo la taxe projutéo
va ruiuer leur industrin
I n'est pas surprendnth que ces mes-

sieurs aient objecLion is payer des taxes
au gouvernement. Ils menacent do
s'en aller aux Etats-Unis. Qu'ils w’en
aillent; ilss'aporcevront qu’il y à beau-
coup plus du taxes À payer là qu'ici.
S'ils n'osent pas comptor sur les mines
coming une KOnrce de revenus pour
l'avenir, il importa de ue pus les livrer
à la spéculation. Le droit minier doit
étreconsidéré cominute droit de couper
du bois à certaînes conditions, dont la
promière est que, si ln mine ne rap-
porte aucun revenu, le mineur n’a ven
payer; si le wineue en retire de Var

gent, il est juste qu'il en donne une
partia.naur
affaires publiques
N. CLEND NNENG combat lu taxe

projetée sur les mines, Ils'eut fuit peu
de fortunes dans les mines en celte
Tovince et rien na fait voir que l’in-

Sustrio minière puisse supporter ce
fardeau. C'est une exploitation trop
incertaine pour ne pus avoir busoin de
protection. Que le gouvernement ait
esoin d'argent, ce n'est pus une rai.

son. Si l'on veutattirer ici les capitaux
étrangers, garder notre population, il
faut une législation libérale, Ce qu’il
nous faut, c'est le capital ‘ étranger,
pour développer nas ressources. nl-
Uns pas lui fermer nos portes.
M, MARIONcire à l'appui des dires

de MM. Poupore et Clendinneng une
lettre qu’il vient de recevoir de M. Mc-
Laurin, da Charlenmngne, au sujet de
la taxe projetée de $5 surle phosphate.
C'est l'opinion de M. MeLuarin que
cette mesnre va faire forni(r toures les
wines de la province, Nous ne faisons
ms, dil-il, aveccotte Industrie do quoi
‘payer $1 pur tonne. Avec une taxe de
$5 par tonne, Vexploitution de notre

wat,
nous ruinerait. Nous prévoyons, en
outre, une baisse duns les prix, Ala
suison prochaine, à cause de la concur
rence créée parles nouvelles wines en
Florige, où, paraît-il, le phosphate
peutêtre extrait pour la toitié moins
qu'ici; .
Après quelques remarques de M. Mc-

Shane, Le proposition est adoptée.
La séance est levée À minuit. -

“UN BON AVIS
Quand vous aurez besoin de présen-

ter une ndresse bien composée et bien

Adour l'aosbuasineloctametionrnaiee

Fumes lecigare.Sohmora 100 |
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I.A ROYATL
COMPAGNIED'ASSURANCE D'ANGLETERRE

Bureau principal an Canada, Montrent,

Montant plucé nu Canadapour protection desporteurs de polices
aufonds du gouvernement, 5500,000. Hasponsabilltédos actionnairesWiwités
La ROYALE a le plus grand surplus d'actif. au-dessus

compagnies d'assurance conte l'incendie du monde.
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 ne, foiride sur les pébisciten comwe
te

paix et du liberté. Plébiscites simulés

par les suppôts du gouvernement sous

la garde den bavonnottess traditions

qui remontent... nu roi gallant-hututue,

spulinteurde la papauté : belle juran-

tie de paix et de liberté. Aussi, quelle
paix, quelle liberté pour la pauvre Îtn-

Vo ot quelle triste (In prochaine auru
Cettu dynuatio fondée sur le vol, la vio-
lence ob le mensonge 1

La guerre cal imininente entre les

Abyssins ol les Italiens, Le roi Mene-
tek, d'Abyssinie, ayant reconuu qu'il

avait ét$ dupo do l'astuce italienne, à
fait suspendre toute relation coumwer-
clale entre les deux pays.

Er

À PROPOS DE L'EMIGRATION
Quelques-uns do nos journalistes

canadions aux Etats-Unis sont un
pou como ces fausses dévoles qui
disent d'ulles-môtue boaucoup do
mal, qui so reconnaissent pour de
misérables pécherossos, mais qui
ne veulent pas du tout qu'on les
pronno AU mot. Jai une liasse
d'articles publiés depuis un cev-
talnormbru d'années par ces jour-
nalistes, 6t Vraiment si jo voulnis
les en croire, jo pourrais renchérir
boaucoup sur co qu’on to l'oproche
d'avoir écrit à propos des dangers
auxquels sont oxposés nos Cana-
dions et nos Canadiennus sous lo
rapport religioux.
Jo me contentorui de citer ua

extrait du Zravuilleur, U.S.

ll eat triste de l'avouer, nous avons
paru Uox jeunes canadiennes des
tats-Unis du ces êtres dénutionnlivés

qu'il faut mépriser. Si In nationalité à
ues risques et sus dangers, un de ces
dangers (et ce n’est pas lo moindre) su
trouve dans În manière qu'ont cer-

 

taiaos filles canadiennes de sin-
ger les étrangers ot do s'uméri-
caniscr. I est plus commun de
rencontrer une jeune fille cann-
dienne dénatinnalisée de langue, de
murs, de coutumes et méme de foi,
qu'un homme canadien. (C'est nous
Qui soulignons),
Aux Etats-Unis où il serait si impor-

taut que nos jeunes filles comprissent
bien la responeabilits quo leur impose
la nationalité, quo voyons-nous? Des
jeunes cunadiennes oubliant lo fran-
Qais, ne parlant que l'anglals—bdieu
lus, qui out honto du répondre en
ançuis, Des jeunes filles qui lavont lo

nez sur tout ce qui est canadien, se
plioront aux caprices des américains
alin d'ôtre admises chez eux et £0 croi-
Tout privilégiéos parce qu'elles ont mis
le pied dans une maison étrangère...

Quoi ! ne voit on pas souvent de ces
Jounes étourlies perdre assez du sonti-
ment national pour n'aimer à fréquen-
ter que les réunions américaines,
môte preudro part A invrs fêtes
d'église, deveuir toutes riantes ot rou-
Rea de fard et d'orguoil lorsqu'un amé-
ricain :faigne leur parler; qui ne crain-
dront pas d'aller aux bale, aux soupers
gras cn temps de carûme, pourvu quo
ce soit un américain qui les y mène,
saone 0S01000a0u000 0020.00 au 200 000000

Elles se moquoront de la feuns fille
entindienvefhonnêteetaurontsoin de ne
pasfréquenter souventlocanfessionnal,
Pour ne pus passer comme trop ver-

sden. oiled.

Pour écrire portinement sur cotte
grave question, il vo suffit pus
d'être habilo journaliste ot de sa-
voir bâclor un avticlo ; 1 faut au-
paravant avoir consulté des docu-
monts, fait de prtiontos rochorchus,
visité non ue ville ou deux, tunis
plusieurs. T1 y n plus de quitze ans
que je m'occupe do la question de
nos Canadiens aux Etats, ot ton-
jours j'ai été dans l’intime convie-
tion que co n'est pas un avantage
Pour nos compatriotes quo d'émi-
Kror chez les Américains.

Cu n'est pus moi assurdment qui
tuv pÂmerai d'enthousiasme pour
les l@Gortés amôricaines. l'ous
lus jours nous avous trop do
preuves do lu tunnièro doul on vout
quo les Canadiens jouisseut du
cette liberté,
Le système odieux dus écoles de

l'État en est un exemple perma-
uont, et les dernières éloctions qui
vlennont d'avoir liou nous Fournis-
seut uno nouvelle preuve du fana-
tisme qui inspire les citoyens pro-
tostants do In graude république à
l'égard des cutholiques.

Voici à co sujet les réllexions
quo frit le journal ln Vérité -

Le New- York Freemun's, en date du
là novembre, nous apporte une nou-
velle prenve que lu prétendue égalité
tant vantée par le Pare Guffre, dans
son discours À Fall River, n'existe guère
plus aux Etats-Unis qu'en France, Aux
élections qui viennent d'avoir liou dans
In république voisine. M. John W.
Uorcoran était le candidat du parti
démocrate, au poste de licutenant-gou-
vorneur du Massachusetta
M. Corcoran, cola Ît admis, est

tdgrits, bien vu de tous ceux quile con-
naissent. était tout à fait apte à
remplir les fonctions de _lioutonant-
gouverneur, Fh bien! M, Corcoran
s'est trouvé en minorité quoique tous
les autres Candidats démocratiques
aient sciomphé à dus ronjorités dont. la
moyentte est do 10,000 environ. Non
aculomont M. Curcoran n été battu,
als il n été écrasé. Il lui manquazt
25,000 votes qour avoir le même nom-
bro do voix que les autres candidats
de son parti,
Lo Times de New-York, nvoue que

M, Oorcoran u été victime dus prôju-
és religieux de ses compatriotes: car
M, Corcuran nous avons a peiue be.
soin de le dire est catholique.

L'litat du Massachusetts se prétend
À In tate, non-sculemout de l'Union
américaine, mais du monde civilisé.
C'est l'Etat américnnissiiue par excel-
lence, In couche-chaude des écoles pu-
bliques sans Dieu, le foyer de la pré-
tenduescience moderne, do la lumière
et du progrès. Ocpendant voyez com-
mo le fanatistue y ost puissant,
Et c'est dans ce môtue Etat du Mas-

sachusetts que le R Père Gaffre nous
parle de l'éyulité dont jouissent les ca-
tholiques aux Etats-Unis 11 On ost
presque tontd de croire qu'il à voulu
aire do l'ironie.

3 tous les cas, il s'cst certaine-
ment woqué de quelqu'un ou de quel-
que chose.

Non, mille fois non, les catholi-
ques aux Etats-Unis n'out jamais
êté, jusqu'ici, considérés sur un
pied d'égalité avoc les américains.
Quant il s’agit des charges à sup-

porter ct des taxes à payer : out ;—
mais quand il s'agit des avanta-
Bes qui on résultent : non.  un homme de talent, d’une grande in-

** Quel est le principe politique qui’
vient de triotmpher dans le comté
Napicrreville ? se demando-t-olle,

‘est-ce pas celui do la réciprocité il-
limitée dont M. Paradis, le nouveau
représentantv'est fait le défenseur, on
posaut su candidature ?"”

Nous no pouvons malheureuse-
ment pas en dive rutant de cotto
tin du son urticle intitulé “ Sus au
Cardinal

Sur une de ces portes de bronze du
Capitole de Washington, qui coûtent
$60,000 chucune, un don paueaux repré-
sente li réception de Villustre George
Washington duns une loge maçonni-
que. Cela n'à pus esupêché le cardinal
ibbon de faire l'éloge du premier pré-

sident des Htats-Unis, Le privee de
Gulles est le chef des trancs-Inaçons de
l'tmpire britannique; Napoléon 111
insista pour qu'un de ses cousins, le
srince Murat, FA nommé chef des
tancs-mançons de France. Culn'empê-
cha prs les prélats de soutenir les gou-
verneinents de ln reine Victoria et du
secoud empire,
Ce n'est que lorsque le gouvernement

républicain ne proscrit pas les francs-
wagons, qu'un trouve lmpardounable
lu présence de ces derniers dans l'ad-
ministration,

Le cardinal Gibbon a fait l'éloge
do Washington, président et non
pas de Washington, franc-maçon.
C'est parce quu Washington a été
le véritable protocteur do l4 liber-
té pour tous, parce qu’il n assuré
aux catholiques le libre exercice
do lour religion, parce que, enfin,
Quoique muçon, il n'a pas fait, en
tant que président, les œvres do lu
franc-maçounerie, parce qu’il a
fait passer lu pays avant ln secte,
qu'ila mérité les éloges de Son
Eminence.

C'est pour la même raison que
les prélats catholiques soutiennent
In roine Victoria; c'est parce que,
sous son règne, un réveil inoni s'est
effectué libremont dans la roligion
eatholique en Angleterre; parce
quele gouvernement de la Reinen
permis ot fnvorisé le rétablisse-
mont do la hiérarchie catholique ;
parce que, enfln, nulle part ail-
leurs, la roligion ne jouit le plus
de la liberté que dansl'empire bri-
tannique, ot non pas parce que le
prince de Galles est franc-maçon.

L'épiscopat français n souteau
Napoléon III tant qu'il nu ou In
sagosse de protéger I'Eglisv; il I'a
abandonné, condamné sans crainte
ni faiblesso, dès quo l'attentat
d'Orsini eût rappolé à l'emporour
qu'il appartenait à In secte ot qu’il
devait obéir À son inot d'ordre,
Qu'on se rappelle le mot do Mgr

Pis :
* Lave-toil les mains, 6 L'ilate,”

au lendemain du premier acte
d'abaudon de la papauté parle
gouvernement impérial.
La conclusion de Ia Patrie est

donc fausso ot injuste. L'Eglise
s'occupe uniquomout des actes
publics des hommes publics ot de
leur attitude à l'égard dela reli-
gion. Si, francs-imnçons, ils exé-
cutent los programmes des loges
eu persécutant la religion, les pas-
teurs,l'épiscopat, Ics condamnent 

“tione faites jusqu’&présent
1 1

établiv clai.
rement l'immense vichesse minièro de‘
notre province, richesse dont le plus
grand développement aidern puissam-
went à la colonisation de la province,
6lurgissant ainsi le chainp d'opérations
de jeunes ot énergiques colons et don-
nant à nos classes Inborieuses de Pou
vrage dans nos mines of, de cette
manière, les retenant iel dniHen de les
Inisser: aller aux Etats-Unis pour” y
chercherde l'emploi;

Qu'il soit résolu de demanderau gou-

tent l'exploitation de nos fortts et de
nos mines sur le même picd qu’elle se
trouve dans lca pays les plus avancés
de l'Europe ot do l’Amérique et de
donner toute l'assistance possible au
développement do nos ressources mi.
nières, onoffrant des avantages auca-
pitalistes pour les nttirer ici, phitôt
que de leur imposer. dos taxes, co,qui,
créera shrament de In méflancé, para-
lysera les travaux actuels ct empêche-
ra. pour l'avenir, le développement de
nos ressources actuelles.
A l'appui de sa proposition, le dépu-

té do Pontiac dit que lo gouvernement
n'agirait pas sagement en se servant
des mines commo source de revenu
pour lo trésor public. La législation
des Etats-Unis tend à libérer l'indus-
trie minière de toute redevance envers
l’Etat, Ce principe est juste, car l'ex-
ploitation des mines est la plus incer
taine de toutes, et les capitalistes n’y
risqueront pas leur argent, s'ils ne sont
pas certains de jouir pleinement des
fruits de leur esprit d'entreprise.
La tendance générale de In législa-

tion dans tous les pays du mondo est
de protéger les propriétaires de ter-
rains miniers et il en résulte un pro-
grès remarquable dans cette industrie.
Nos lois sous ce rapport sont assez li-
bérales, nais notre industrie minière
ne progresse que lentement. Dans On-
tario, depuis noinbre d'années, la légis-
ture a toujours cherché à enlever tous
les obstacles possibles à l'exploitation
des mines, parce qu'elle a compris que
ge scruit tuer l'industrie minière que
de mettre des entraves à ses progrès
déjà si lente. La môme raison existe
en cette provinco pour ne pas adopter
do législation défavorable à cette in-
dustrie naissante.

Il est question de prélever uue taxe
sur nos mines.  O'est l'opinion de ceux
qui sont au fait de l’état actuel de
motte industrio ruinidère que lu taxe
projetéo ferait sa ruine. Le gouverne-
ment, qui se ne d'idées de progrès,
comprendra, il faut l'espéror, les rés
sultats fatals qu'aurait l'imposition
d’uno taxe sur nos mines. L'exemplo
des autres pays, sur ce sujet, doit l'en-
gager à adopter,au contraire, une poli-
que de plus en plus libérale. Si nous

détruisons l'industrie minière en cotte
province, quelle source de richessse
nous restera-ti] quand nus forêts seront
épuisées ?
Nos forêts, voilà encore une source

do revenus qu’il importe de protéger
avec lo inde soln jaloux que nos mi-
ney, ot le gouvernement doit adopter
une législation plus officace dans co
sens. réserve forestière devrait
Otre rétablie, notre lof relative aux
mines pourrait avantageusement être
amondéo de mawière à forcor les pro-
priétaires de terrains miniers à leg ex-
ploiter, tout en leur offrant le plus de
iborté possible pour les exploiter coum-
me nux Etats-Unis. Des ingénieurs
compétents devraient aussi tre char-
ds d'oxplorer In provinco pour mieux
nire connaître ses ressources minières,
Notre province a des richesses minid-
resincounueset Inoxploitées. Le tomps
est venu pour los gouvernements,
quelle quo soit leur politique, d'ouvrir
les yeux sur l'importance do cette
question.
M. DURAMEL dit qu’il croit que le
  L'Enfant pleore,-il veut son Castorta,

vemement de faire des lois qui: tmet-

l'ETKNDALD. 0 jno
Famez ‘BabyPoscis * a 5Cts

NOUVEAU
La longuc expérience de M. A Ba-

yard, artiste, No.177 rue St Constant,
coin de li rno Ste:Qatherlne, lui per-
motaujourd'hui de faire des portraits
au crayon, pastel ou d 'huile & des prix
extrêmement réduits. Ce fait est dû à
sa pratique assidue dans ce genre d'ou-
vrage ; tout en payant bon marché vous
screz satjefnit mieux que janinis. Eco-
le de dessin permanente pour messieurs,
dames ot demoiselles.

Fumez le cigare Sohmer a 10¢

—Le Rvd J. B. Huff, Floronce, écrit :
“C'est avec un grand plaisir que je
constate les excellents uifets que j'ai.
obtenus purl'usage do la “Northrop ot
‘“Lyman Vegetable Discovery” pour la
Pyspepsic. Pendant plusicars années,
out co que je mangeais fermentait
dans mon estoimnac, en sorte qu'après
mes repas jo ressentais de grands ma.
laises, mais du moment que jo com-
mençai à faire usage de la Découverte
Végétale, j'ai éprouvé du soulagement.

—Essayez un dos nouveaux cigares
NOISY BOYS 10 le moillour à 5 conts
ot vous ou famorce plus d'antros.

DERNIÈRE NOUVEAUTÉ
EN PAPIER

 

 

23 nuances différontes Pour faire dos
abat-jours do lampes.

Ornements do Grilles, Supports de Rideaux.&o.

MORTON, PHILLIPS & CIE
Papotiors, fabricants de livres blancs

fmprimours

1755 ET 1757 RUE NOTRE-DAME MONTREAL

Fumes ‘ La Patrona” à 5 cts

BÉTAIL Ayrshire et Normand(co-
tentin).

COOHONS Berkshiro et Chester-

 

LOUIS BEAUBIEN
Forme Outremont, près Montréal,

Bureau à Montres! Ho 3Q rue St JACQUES
 

A VENDRE

Dans Je Disnrlot de Joliotte, P.Q. I'our descri
Lion et tous détailsJusqu'au 18 Décembre Te

S'adresser à
M. J. A. PRENDERGAST.

Banpue d'Hochaolaga, Mont-ténl.

Fumez “JollyDrivor” a 5 cts

DEMANDEZ A VOTRE MARCHAND
df faire confectionner votro CAUSE CR

Cnoutchouc par pore

Montreal Waterproof Clothing Co.
Tout cost garanti comme étant ce qu'il

do mefilour sur-lo marché " a va

To‘utos rortos deréparationspxéculéesaToo pers

No 1527 RUE NOTRE-DAME,

L. DEMERS
MENUISIER ET CHARPENTIER

56--RUE ST DOMIRIQUE--56
‘Toutes sories d'ouvrages cu bols exdoutds

aveo soln ot promptitude.

 

  Fumes le cigare Sohmer & 100
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Bluncs. .
VOLAILLES Plymouth-Rock, 7

Limites à Bois, Moulins et Terres.
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s,FRECHON & CIF
1645 RUE ROTRE-DAME, MONTREAL
‘Ornements d'ŒÆglises,

Chasublerie,
Vases sacrés,
Garnitures d’Autel,

Candelabres ot Lustres à
cristaux.

TOUS GENRES
apéeialite, Vins de messe, Encens, Iuile d'Olire,

 

 

So TELEPHONE 1885 ~~

{MARCHEet
ENTREPRENKCR ET POSEUIR

D'Appareils de Chaullege 8 Eau Chaude of & Vageur, Plowheris, Ete.

grToute réparation faite avec soin et diligence aux
prix les plus modérés.

Bureau: NO 1608 RUENOTRE-DAME
MONTREAL
 

ERA

Ernest Mircau & Cie
PROPILIRTAILRS

MONTREAL

   

       

  

Xe
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SIVE ET NOURRISS.
-uotre journal, -

de tromper.
préparation est ainsi sujette

et bâtes à corn
Comp

les jours, non-seulement des
distribu

qu'ils prétendent 
£DEMANDEZ MES CATALOGUES.

Burcau de la partie Est, 1595 Ste Ca‘ bnrin
Bureau Contrai - 690 C

OMER LAFORTUNEdisedonetoutentespartiesdojavie

>=

NGR
oc

ve NN y PSN, SN ŸRS RS oF 3 3 SNS di

ps
La vignette ci-dessus représente fidèlement lo Suc do ln POUDRE ENGRAIS

"CE dontil est question dans une autre colonn

Pour l'usage DES CHEVAUX, BETES A CORNES. COCHONSET MOUTON
Les succès étonnants qu'à obtenue Ia POUDRE ENGRAISSIVEot

RISSANTE, démonirent clairoment jusq
,zblo ct la persévérance, accompagn
graissive parc exemple, est devenus si 1
surtoute autre préparation offerte sur Je marché, pour engraisser !e

© est parvonue à fabriquer uno nourriture P
tols que chovaux, bates à cornes, moutons, volailles, cochons, etc,
usage, osb appelée à soulagor et guérir des milliers d'animaux sou
devenir un grand succès commercial

aux Etats-Unis et par tout le Canada, et elle est regardée
blic en général et par des centaines de médecins vétérinaires, comme °
ture In lus saine!In plus sûre. ot in plus efficace dans tous les cas de maladi

\ LesDirectionssont contenties dans chaque sas.
DÉFOT GÉNÉRAL: La Cie dela Poudre

Enyonte chestous los Epiciersde groset

    RE, a NA

Quartiors Genoraux,—2435 rue Notre-Dame

TELEPHONE BELL 1554 ET 880¢.LAVAGE DE TOUT CERRE

(ERNEST MIREAU
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2Avis aux Consommateurs et qure new contrefaçons,
La Gas tL

A.
Les propriétés de la Poudre Eograissive sont maintenautsl bien appréciée

ue plusieurs personnes cherchent à s'approprier sn popularité. ont
tions sans valeur ressemblent à ln nôtre par l'odeur, lo goûtet l'apparen
offertes au public, Ces articles sont dangereux et n’ont d'autre

Evitez-en l'usage comme vous feriez d’un poison.

U PUBLIC.
Des ÿ

sont
t que celui

Toute bonne

être falsifiée et Linitde.

7 le
wold peuvent atteindre l'énergie, le

és duce honnête réclame. La Poudre7

populaire qu’elle a malncenant chovaux

les animaux,
et quipar2}

TE. Tous
les cultivateurs entreprepuchar sont

on

Le

fpour

containes de sacs, mais des

és

Engraissivoet! lonrrissaï!FF? pate
©MAISONNEUVE,P. @*

: de détail. *
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Moniréal; 11 Décembre 180),
pe

Editeurs En
teurs do ls nouvelle encyelo-

LeSarésolu de nous fournir toutes
a encyclopédips dont nous aurons ba-
Sin d'ictà la in de l'année pour dis-
cavuer à nos Clients.

LE LIVRE
s meaure M x 12 pouces, et a 2pou-
Lis. Les éditeurs nous écrivent
Jen lo vendant six dollary, l'acheteur

3 cya se flattor d’avoir pour son ar-
"at, Ce lyre contlent une somme
Sasidérabls ‘de senociguements utiles
primer on outre do sos 1600 gravures
discriptivese .

In HOT DÉS EDITFURS
Lisez co qu’en disent les éditeurs : En-

welopédie unique on son genre. Une
guilinhèque complète «t magnifique
ment illustre év. Cette encyclopédie

* rontient des renseignemeuls que ne
_ouicunent pas les autres livres. Ce
pere est relié on drap anglais de lu meil-
pure qualité, à 400 pages, 1000 magnifi-

“ques gruvures, plus de 1006 biographies
des homives les plus éminouts, parus
sur la ecèhe du monde et traite d'une
paiière succinte et A 1a façon d’un épl-
tomé, des centaines de sujets intéres-
seats Le prix le détail est de $6.00

NOTBE METHODE
pour, disposer

de

ceVolumeRrécioux,
prA BITES oo
Toute pratique rchetant pour qua-

parte dollars du marchandises, pendunt
te mois de décembre 1890, recevra gra-

tis, uné encyclopédie. Toute personne
sehetaut pour $86.00 A la fois aun ¢

   

  

       

  

          

  
   

lement droit à Un deces volumes, On
pat njouter que bien que lo prix
réguler decet ouvrage soit $6.00 et
que les éditeurs ne veulent poiut les
xendte à moins, en détail, nous avons
u l'acheter à uu prix extraordinaire-
went réduit. Cette méthode d’en in-
uolure quelques centaines dans les
failles canadiennes ne manquera pas
de faire conuuitre cet ouvrage précieux
et lui fera Une réclame qui ne manque-
ra pas de roncontrerle but des éditeurs
w diswt que cette publication une
pis consue, pas une famille ne voudra
yen passer. urs venteg#eront donc
éoonues. Ce moyen n'est donc qu'une
manière d'annoncer un livre précieux,
sinon indispensable.
on PRESPO S. OARSLEY

Rue Notre-Dame,
 

Gardez vos reçus
Nos pratiques voudront bien conser-
r les requa qu'on leur remet à chaque
at, et dès qu’ils auront achet4 pour

0.00 ils n'auront qu’à donner leurs
feos À un de nos employés et un jour
ju deux après, nous leur.expédierons
une de nos encyclopédies. Le délai ne

serapas long,juste le temps de compa-
ter lesreçus Aves nos livres de recottes,

Chez S. OARSLEY.
Rue Notre-Dame

A

Here Loi mi {

UVRE:CAPITALE--mesté:: sasmenta-
“>. ton du

département de manteaux, qui
dé beaucoup ce qui a été accom-
pli les annéa prouve que
nous devons ‘donner, non seule-
ment la meilleure valeur, mais

Aussi que nous ns le choix le
pus considérable et le plus beau,

8. CARSLEY.
Rue Notre-Dame.

 

OeuveeMorveillouse
Tes années passées, manteaux, cou-
e, patrons de robes et de costumes,
ut se faisait dans une mêine ‘salle.

Cette année la confection des manteaux
montre une augmentation,à elle seule
plus considérable que le tout combiné,
ans le passé. Voilà ce que nous con-

sidérons une œuvre vraiment merveil-
leuse,

8. OARSLEY
Rue Notre-Dame,

 

Les améliorations etfréparations que
lon fait actuellement à notre établis-
lement, nous permettront d'annexer à
lacalle des manteaux le salle attenan-
le qui va presque doubler l'étendue de:
tito salle, Kn d'autres termes, c’est
Ife que nous avonsl'intention de dou-
ler notre commerce de manteaux.

4" 8, CARSLEY.
Bue Notre-Dame.

vi

 

fix. OLAPPERTON

potr'ez-vous toujours du A]de - Clap-
on, Cc ;

Vous ôtes alors certain d'avoir le:
méilieur il aur lo ave :fl do Olapperton - na-se brise pas,Be se noue pas, no.s'éraille pas et cha-
merouleun est garanti contenir 800

es, :
Dewandez toujours

FIL DE CLAPPERTON- gam

AVISPUBLIC
S, Carsley n’a qu’un seulmas’
Asin a Montreal. : *
Point de succursale,

Thé-et

 

Aie,
Café |

(GRATUITEMENT
Pendant cemois

-

 

1035 1e67,,1669,1071,1673;5167¢
1677 RUZNOTRE-DAME

Môrritéau.

sOLONNE CARSLEY
tréprénänts”-

18:afesielionca sont dospléces de50

Encore Mieux|

coe

—SERVIS —— CUP,

  
sue. - A

ONEGARSEY| 

 

   
 

 

'HOURRAH! POUR LES CANADIENS
Vive 1a 80016£6 St Jean-Baptistede Bidde-
: ford

Nous apprenons avec le pins grand
plaisir une excellente nouvelle, ot nous
nous empressons de la communiquer à
nos lecteurs. Les Canadiens de Bidde-
ford formant la société St Jean-Bap-
tiste de cette ville. viennent d'acheter
au prix de 87,850 un magnifique ter-
rain pour

y

construire une e digne
de leur bolle association,
Le terrain est situé au centre de la

villo dans une des rues les plus {rnpor-
n e

Les Oanndiens des Etats-Unis vont
plus vita gue ceux du Cansda. et il
pourrait bien arriver quo Ja salle St
ean-Baptiste de Biddielord, soit cons-

truiteavant celle de Montréal,

NOMINATION

Un canadion consul dos Etats-Unis
-Nous ap reuons avec plaisir, que le

présiden risson vient de nommer
notre compatriote, M. A. Lemay, de
Lroy,consul des États-Unis, à Owen
ound.

Les prochatncs élections

MBL. Méderic Laporte, Jacques Ia-
pointe, Adolphe Bertratd.O: Delau-
ney, Ulric Perreault et L. H. Fortler,
sont tous candidats à Holyoke, Muss,,
pour conseillers de ville.
—A Fall River.—M. L. Beauregard

80 présente comme échevin ; M. L, Mé-
nard, comme conseiller et M. le Dr
Grandpré, comme commissaire d'école.

M. 8. T, Beaudry, Lake Pleasant
est nowmec rier du comté de

|

Polk,etM.QypricnDemers, Mattro de.
pare ue Brooks, Canton de Poplar
iver, Minn., & été élu commissaire

du inême comté ; et pour terininer au-
jourd’hui, nous ajouterons que M. Oli-
vier est nommé juge de ln cour dos
preuves deSt Paul, Minn.

UN DERNIER MOT

Lorsqu'un gentil homme s’a; it
othlat faut discuter avec unpolisson

il lui tourue le dos; c'est ce que nous
allons faire avec le National de Lowell
qui, faute d'arguments, nous lance sa
bave. Désormais, gentil rédacteur, ne
vous génez pas, salissez votre fenillo
avec vos grossièretés à notre adresse,
sf le cœur vous en dit, mais nous n'y
répondrons pas, soit dit une fois pour

utes.

 

  

 

La reproduction journalière de nos
articles par la presse franco-américaine
et même par la presse canadienne,
nous fait plus d'honneur que les bali.
vernes du National,- de well, peu-
vent nous faire du tort. Les adver-
salres de ce calibre ne sont pas dange-
reux ; ils ressemblent A ces petits ro-
quets qui jappenttoujours sans savoir
pourquoi.
Le National est 1e souljournal cana-

dien-français des Etats-Unis qui nous
cherche dispute: nous lo laisserons a
sa glorieuse besogue,

Tuépar tos chars

Vendredi matin, un italien n été
fra les chars & South Lee, et
tugaban wh Lee ©ément.

Fumes * Perfection” a § Ots

Argent contrefait

On doit se mettre en e
les pièces d’ nt contrefaitos
la rumeur, doivent être mises

 

contre
ui, dit
fentdt

Fumes“LaMaya’. a 100ts-
àa A

Quand bébé fut malade, elle prit du Castoria;
Quand elle fut enfant,elle en voulut encore :
Quand elle devint plus grande, elle disait: Je l'adore;
Depuls tous ses enfants ont pris du Castosis.

 

—Essayesundos nouveauxcigares NOI-
sSYBOYS 1890 le meilleur à5 centuot vous

TIONDF HID] AVENTURE D'UN AVOGAT DE BIDDEFORD
. Mets mot 41a porte sfgu peux :
On raconte unu plaisante avantureArrivée dernièrement À un disciple de
wls à Biddeford. Un soir de lasemaine dernière, un do ces fidèlesdéfenseur de La veuve et de l'orphelin

éluit À In porte d’un pharmacien sur larue n, gromelant et muugrdantcontre le propriétaire du m qui,paruit-il, vonait de le mettre à la portepoliment eans lui donner le temps detoner ju puletot, .
out en rajustant ses habits, 3: con-tinuait à disputer et comune on lepense, sa langue murchait plus vite que

sea doigts.
passants commencèrent à s'amu-

ser à ses dépends en comprenant ce quiétait atrivL Notre homme voyant uatriste position prit le sage de s’eu
aller 2t de s'éclipser au plus vite.
Le lendemain matin, voulant sans

doute se venger de un mésuventure, iretourne à la pharmacie et ouvrant la
porte, il ditau maître de céans en pre-nant sa voix la plus solennelle. ‘ Eh l
bien, maintenant, mets-moi & la porte

ot 80 retourne brusque-8} tu peux,”
ment,

Il n'avait pes encore touché le trot-
toir avec son pied que notre petit avo-
cat qui est loin d’être un Samson, se
voit appréheudé au collet par un puis-
sant guillard qui d’une main, le saisis-
suit par le col de son habit et do l'autre
par partie postérieure de sun panta-
on et le déposait gentilment sur le
parapet. Cotte tois notre avocat n’a ni
grommelé, ni murmuré ; mais il détala
Atr plus vite en jurant, sans doute, qu'il
n roviondruit lus.

lui profiter,

PERSONNEL

M. Ambroise Choquette, avocat et
ancien secrétaire de l'Œuvre et Fabri-
que de Notre-Dame de Montréal, a été
AUTLS, 16 56 Novembre, pur la cour Su-
promo du Rhode Island, siégeant u
rovidence, avocat pouvant Pluider

dansles cours de l'Etat. M. Choquette
est le premier avocat canadien aamis
au u dans cet Etat.

 

Médecin canadien

M. le Dr G. E. Lesage, de I'Universi-
té Laval, est rendu à orvester, “ob il
a ouvert un bureau, No 75 rue South-
gate.

 

Nomination

M, lo Maire de Woonsocket vient de
nommerM, N G elle inspecteur
du Juartier 2, en remplacement de M.
F. Jeffrey, qui a résigné.

Articles libolleux

Les américains ne badinent pas pa-
raît-il avec les jourarux qui no publient
pas toujours des articles à leur lonan-
ge. Pour preuve, c’est que le ‘“Télé-
gram ” de Providence vien d'être pour-
suivipour libelie pour un montant de
$10,
Le crime™du journal est cect : il a dit

dans un article que l'ascensour de l'hô-
tel Narragensett donnait beaucoup de
trouble depuis quelque temps et que la
crainte des employés qui ie font ma-
nœuvré augmentait chaque jour. Bion-
tôt les journaux ne pourront plus rien
dire et iaisseront les colonnes en blanc,

. Fumez ‘ La Maya ” a 10 Cts

J'ai vendu le Baume de Cerisier Sau-
vage de Wistarpendant plusieurs an-
nées ct il m'a fait beaucoup de bien, et
je puis le recommander à tous ceux qui
souffrent de toux, oude quel-
ue maladie pulmonaire, CuarLes H,

oy, Putnam, Conn.

Fumer le cigare Sochmer a100
“> vous

causée par la
3 Northrop et Lyman Vegetable Dis-
covery,” et vous reconnaitrez que c’est
Pnne des meilleures préparations pour
ces indispositions. A S. B. Maginn,
Ethel, a fait usage de la “Northrop et
Lyman Vegetable Discovery,” et a été
uéri d’un grave mal de tête causé par

bile, qui le faisait souffrir depuis
longtemps. to

: Fumes “BabyPoaris “a 5 Cts :
  n'enffumeres plusd'autres,

re ALPINE

de‘Maïchandises

 ETOFFES”

>

- NUAGES,

J pour:
ges =

  

 
 
   

c “Nous ‘éoñtinuerons durant1
centsur toutachataudessus de $3.00

n était bonne, puisse-t-elle |

Éprvavoe-de-ie—leugrecue .-

bile, faites l’essni de la

 
 “ CONSOMMATION DU THE

Curiouses atatistiques

Dn aluttcien curieux s'est acusé à
orodus recherches sûr la consoumma

tu

(LA SEULE LOTERE
PROTÉGÉE PAR LE GOUVERNE

MENT NATIONAL DU

 

   

est arrivé:

A trate 28,500,000ustra, @....acovossenoo0co
Amérique Britannique du

Indes Occidentales, Guiné
et Honduras............. 300,000

Sud de l’Afrique.… 8,000,000
Asle Oentrale etQuest 8,000,000
Est do l'Asie et Thibet 40,000,000
Chine... 800,000,000
Bolan.egret 15,000.00

urope, ex ussié.
Indes orlentales……uuunes 5,000,000
Apoñ..……….….…. sess.c0sa00u0ts . 50,000,000
JAVA... Sansosnccseus s…….. 3,000,000
Nord del'Afrique, Maroceb

l'E occnccrassouué6 1,000,000
Russie... - 72,000,000
Pays do l'Amérique duSud 12,250,000
Etablissements des De-

froite et des Archipel de
sesecsvencse

  GrandeBretagi .
Différentes les,....... ...
Etats-Unis et côtes du Pa-

QUE. L.eccc0vrou su000

ë- ES
B

e
s

.

»

75,000,000

Total sroccoaure ve lbs 1,351,500,000

Et dire qu'avec cels on trouve en-
core le moyen de faire de la falsifica-
tion sur une grande échelle,

. Fumez le clgare Sohmera 100

~—Oe peut étre un rhuwe léger, mais
négligez-le et il ¥attachera rapidement
À vos poumons et bientôt il vous con-
duira prématurément vers la tombe,
Ence pays nous avons des change-
ments soudains et nous devons nous
attendre à contracter des rhumes et

gres,
fuleux, rachitiques, ont recouvré une
santé vigoureuse ; de plus il facilite la

usse ot le percement des dents. Prix
5 cents la bouteille

Famez le cigareSohmera 100

AVIS
Le Dr L M. St-Onge qui tigne la

médecine depuis vingt ans Sansa pa
roisse de l’Ange Gardien Comté de
Rouville, désirant se rapprocher des
maisons d'éducation pour y faire ins-
truire sa famille, offre en vente son ma-
fnifique emplacement, à tout confrère
anxieux de s6 faire un bel avenir. Lo
site est des plus beaux et à proximité
de la station du chemin de fer O. P, R.,
la clientèle bonne et largement rému-
nérative.
Les conditions de ln vente sont ex-

cessivement basses et faciles,

_ 213400 -

 

 

  

    

   
  

   

 

  

    

La Toux, lo Mal de Gorge, l'In-
fluensa, 1a Cogueluche, 1e Croup, In
Bronchite, 1'Asthme, et toutesios ma-
ladies do la Gorge, des Poumons, ot
de la Poitrine sout guéries prompto-
temont et dune ère permanente
par l'u- du______—

Baume de Cerisier Sauvage de Wsiter
qui n'arrête pas une toux an en lals-
sant exi-tor la canse, mais la détache,
nettoie des pournons, dinviaue lirrita-

Essaonyaés leAREA La
courant à propo- À co remudo modéle,

 

thentiquo est 8: * I Bulls” .
veloppe, EFTH W. FOWLE& »ONS, prop
Bov on, Mas<. In vente chez les mar-
chands genéralemeut,

 

MAISON DECOGNAC
: Demande voyageurs et représentants pour
faire IaventeaCognacs,
Romizon avantageuses.
Ecrire B. H. V* Poste restante, L'Enfant pleure, H vent son Castorla

Bt a ra aucune relalion d'inté-

 

= cl Granû
destoux, Nous ne pouvons les éviter, Prix d
mais nous pouvons les guérir en fai-| 6 =
sant usage du sirop anti-consomptif de 15 “
Bickle, une médecine qui ne manque |350 “
jamais de guérir la toux, la bronchite, |681 “
et toutes les maladies de la gorge, des PRIX D'AFTROXIMATION
poumons et de la poitrine. 150 Prix de $0) approchant du lotde 9 000

: Orpp————e—— sa una u 11010000 20c200 20000

- Famez La “ Fameuse” a 10 o, soog vvrochantdulotds 7 540
— 10 Prix do $i0approchant du iot do & 000

SANTE VIGOUREUSE 709 Tormloaux de$30déterminés par
Sous l'influence du Trésor des Nour- lclot de SOU.OU0.......…..20000s - 1500

rices, des enfants mai nouds, scro- 376 Lots 2e montant à $178 500

MEXIQUE
LOTERIEDE LA oo

Beceficencla Publica ctarite publique)
Ztablis en 1876.

avec aucune comnpugnis
portant le méme nom.

LE PROCHAINTIRACE MENSUEL
AURA LIEU AU

MORESQUE PAVILLON
Dans la ville de Mexico.

JEUDI, 8 JANVIER 1891

Le prix capital est de $60,000
Aux termes du contrat, Ia compagnie doit Aé-

poser lamoulnou de tous les prix iuclus dans le
[uun avant de vendre un soul billet, ot recevoir
© ec ofilciel qui sult: par Ine tos que

KTIFICAT-—Je certifi réacn!
Jah ue London and Hexicole en dépôt
leu fonds nécessaires pour garantir le palomiou
de tous 107 lots Lirés=afLoteris de la Bene-
ficenciaPublicn.”

AFrOLINAR CastiLLO, Intervonar,
De plus, la Compagnie ost tonue de distribuer

x cinquante aix par cout du in valeur doen
ous lce billete—uno proportion plus cousidérn-

0 que celle donnée par aucune autre loterio,

80,009 BILLETS à $4.00. $320,000.00
Prix dos billets, argent américain:

Moitios, $2Entiers,$i. Quarts §1

 

Tous len lots vendus aux Elats-Unis seront
payés catiéremont en ospôcos Rovira des

auman
tionla rôtlne lettre ordinaire, conte-
nant dos mandats, don cspèces courantesou par
l'entremisedeucorpagnios d'Expross,; :

U. BASSETTI,
Ville do Mexico, Moxique.

La liste des numéros gagnants sera
pren L'ETEN-publiée tous les mois

RESTAURANT EXCHANGE

DARD, Voyez là.

No 95 et 97 RUE ST FRANCOIS-XAVIER

Diver tous Iss jours do midià3 houros.
Table de pre classe. LECLATRE,

* Propriétaire.

 

20-lan

HOTEL ST DENIS
—ET

RESTAURANT TAYLOR
Coindu Broadwy ct dcliallémo rue

NEW-YORK.
PLAN EUROPÉEN

Chambrea : $1.00 parjour et au-dessus
Pendantl'année dernière on à näjoint au St

D uno nouvello et inngmifque cunstruction
qui en doublo le local. Toutes los améliorations
modurnos onl été misos à contribution dans
estte nouvello bâtisse, qui contient tue nou-
vollu salle 4 mangervpaciouse ct Lrés attrayante
cominuniquant avec l'ancienne, pour ré
à l'augrucntation constante de Ia clientélu.

WILLIAM TAYLOR

HOTELSTLOUIS
64 RUE ST GABRIEL

MONTREAL

 

 

parer iôtel, nons nvonsl'Hon-
pareryPTSonacofnit

Ameubloment neuf,
Table do premidre classe,

Vins, Liqueurs ot Cigares de choix.
Bervico soigné ct prix réduits. Fumes le cigareSobmer a 100

  v

 

d’hiver.

2

A MANTEAUX,

 

ht

| NousUffronsaussi-200-pièces de F
>

Lainages de toutes sortes consistant spécialement en

CHALES TRICOTES,
| TUQUES,

:*VESTES et GILETS Tricotés

FASCINATEURS,
CASQUES et CAPINES d'Enfants
CORPS et CALEÇONS, &c.

LANE
 

 ILESà dûe

à présente semaine:àädonner unescompte deLOF

UN SEUL PRIX

UPUI

   

D'ici àla fin du mois, nous voulons diminuer autantque possible notre stock §
Nous n'avons par reculé devantles sacrifices.

ÿ avonsopéré des réductions énormes sur les marchandises suivantes:

A ROBES, Dernières importations,

DRAPS JERSEYS, ETOFFES BROCHÉES,
ÆTOFFES ; B
: TWEEDS, SERGES ET DRAPS. J
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Proprietairos

CSPPS ESS

  
      Nous §

  
    i

      

       
  

  

 

  B
A

    

e
y

P
a
C
O

  

    PE -    

  

   
  

 

E
N
L
C
R

dans-la-piastre

=
i
k

     
      

(No 21)

{BEES ROLE!
—Voyous un pen ce que fait toute cette valetaille ! imurmara le
nadien.
Bien que leafenêtres s'ouvrissent & quelque distance du sol, sa haute

 

taille lui permit d'atteindre au niveau de l'une d'elles,
Il avança précautionneusementla tête, il regard.
Tous les gens de sir Cambridge étaient ottablés et soupaient.
C'était Pan-Tehu qui leur versait lo thé. ‘
—lls ne so doutent do rien,reprit Balthazar on revenant nuprès de nes ‘

amis, ils sont 1A tous,..hormis cependant Mamoun, In fidèle sorvante des .
des jeunes miss. Mais In vieille négresse n'est pas à craindre. hätons-
nous |

Ils ne tardèrent pas à arriver Aln chambre du blessé.
La porte était ent'ouverts ; ils entrèrent.
Pas d’ustre lumière qu’un rayon de lune.
Kion Kion dormait sur une natte, au pied du lit occupé parson pire.
Timao lui-même semblait profondément assoupi,
Balthazar eut quelque peine & le réveiller.
—Le sommicil t'est venu plus tôt qued'habitude, ami ? fit le Canadien.
—Quelle heure est-il donc ? demnnda Timao.
—Neuf heures à pcine.
—Âh| c'est siogulirsons l'enfant s'est endormi presque aussitôt

après que Pan-Tchu nous out apporté..d'ai fait de inêtac,
—C'est tout simple, compagnon…J’enfunt à veillé près de toi durant

bien des nuits, il rattrape lu temps perdu…et rien n'est contagieux
comme le sommeil. Commentte trouves-tu ce soir, Timno ?
—Micux, beaucoup mieux.
—Hâte-toi de guérir complètement pour nous rejoindre bientôt,
—Vour rejoindre 2.Comisent, ?
—Nous partons,
—Oh ! pas sans moi L.pas sans moi L..
Et, rejetant sa couverture, Timuo fit un effort pour se lever.
—Non, dit le Canadien, non ;..ta faiblesse est trop grande encore tu

ne pourrais supporter les fatigues d’un tel voyage. Vois plutôt L….tu
chancelles, tu pâlis, et tes yeux se ferment malgré toi. :
—C'est vrai, murmura le crucifié, je me seus ce soir un assoupissement

étrange
—Simple besoin de repos.Allous, allons,...recouche-toi,...soit raisonna-

ble je vais t'expliquer le chemin que nous allons prendre, et les signes
de reconnaissance que je t’y lnisserai. Vous, messicurs,..voyez si pers
sonne n'est aux écoutes il y va de notre vie à tous ?

Suturnin fit quelques pas sur le palier. Fernand se pencha en debors
de Ja fenêtre.

Quand Balthazar eut terminé les explications promises, il les rappels
tous les deux.
Tous les deux, il vinrent serrer ln inaïn du blessé, lui faire un amical

adieu.
Puis, co fut le tour de Balthazar.
Mais lorsqu'il voulut enfin s'éloigner:
—Âni!s'écrin Timao, en le rappelant de ses deux mains mutilées,

ami, c’est ln première fois, depuis bien des années, que nous nous quit-
tonsainsi ;..il me semble que cette séparation va nous porter malheur

Et, tout frémissant, Timao pleurait.
Balthazar s'empressa de revenir une fois encore auprès de lui afin de

le rassurer, de le consoler par quelques paroles venunt du cœur.
C'était une scène vraiment touchante queces tendres adieux entre ces

deux rudes chercheurs d'aventures.
Balthazar, enfin, s'arracha des deux bras de Timao et sortit, mais non

sans déposer un baiser presque paternel sur le Front de Kion-Kion.
Le sommeil du jeune muet était si profond qu'il no se réveilla pas.
Quelques minutes plus tard, nos trois amis atteignaient le kiosque.
Une barque les attendait.
Dans cette barque, quatre rameurs.
Sur lo rivage, sir William et ses deux filles
Tremblantd'émotion, Fernand s'avanga vers elles,
Sur l'ordre exprès de leur père,il fallut qu'il les embrassit.
—Bon courage ct prompt retour, murmura Mary en baissant les yeux.

ltas-vouscontant..de_moi, frère ?-lui ditDiana.
Ivre de joie, se sentant de force À soulever unmoude,17rejorgnie #3"

colnpagnons embarqués déji.
—Muwmoun, crinsir Cambridge, veille Lien sur mes filles, je te les

confie
Le canot s'éloigna du rivage.
—Pourquei venir avec nous? dit Fernand ;.. pourquoi ne pas rester

avec elles
—Jo tiens À vous débarquer en lieu sûr, répliqua le digne gentleman,

Mes gens sont nonbreux, bien armés, pleius de dévouement..et du reste,
je serni bientôt de retour.

Alerte, les rameurs, alerte !
Les doux jeunes filles restaient dobout sur la rive, et laissaientflotter

leurs écharpes en signe d'adieu.
C'était une bello et claire nuit, tout imprégnée de parfums, tout cm-

blouio de lune, toute resplendissante d'étoiles,
Une heure plus tard, Dianu et Mary étaient encore au même endroit,

regardant s'éloigner les voyageurs, bercées toutes deux de rêves difré-
ronts.
Depuis longtemps la barque avait rejoint le paquebot; depuis lung-

temps le paquebot avait disparu; depuis longtemps sa dernière futuéo
s'était évanouie dans l'air.

Les deux jeunes filles le rerardaient, le voynient peut-être encore !
—Maîtresses, dit enfin Mainoun, lu brise Fraichit, il faut rentrer !
Elles obéirent machinalement, et regagnèrent lu maison, mais par le

plus long cheœuin, mais aveu une mélancolique Jeuteur.
11 y avait dans cette douce ct radieuse rit quelque chose qui les

charmait, qui les eoptivait.
À pciue arrivées dans la chambre qui leur était commune, elles passè-

‘rent sur le balcon, elles s’y assirent,
Dec I, le regard dominait les jardins, le pare et le cours de in rivière,

qui se perdait à l'horizon, toutu miroitante de fantastiques retlcts.
Une heure encore se passa, peut-être davantage.
La vieille négresse fit un nouvel appel au repos.
Diunn s'apprétait à rentrer. :
—Non, dit Mary, non, pas encore ;..nous nous déshabillerons entre

‘nous.Va te coucher, Mamoun !

Déjà Diann s'était laissée retomber sur son siège, les deux bras sur la
Lalustrade, le front dans ses deux mains.
Mawmoun, tourna le dos au balconct traversa ln chambre comme pour

remonter chez elle.
Mais, au moment même où sa main allait tourner le bouton de la

porte, so ravisant tout i coup:
—Non!se dit-elle avcc une instinctive inquiétude..non...mes jeunes

maîtresses sont trop réveuses ce soir..C'est mauvais présage, dit-on ;.je
restersi près d'elles !
Et revenant sur ses pas, elle s'accroupit dans l'ombre, afin de veiller

sur ses filles En elle-même, dans le secret de son cœur, elle les appelait
ainsi,
Tout à coup, sur le balcon, Mary fitun mouvgment,
—Qu'as-tu done, mu sœur ? demanda Diunn, relevaut à demila tête,
—Tu vas té moquer, petite mère ;.Mmais là-bns là-bas, sous les fouilles

de ©Intanier, il m'a semblé voir deux yeux ardents qui se fixaient sur
moi |
—Enfant, c'est quelque phalène…
Diana fut interrompue par un cri de chat-huunt. .
—C'ost du latanior qu'il est parti;.c'est de Id, de li] balbutin Mary

se reculaut avec cffroi. ‘
“ —Follo !chère folle ! lui dit sa sœur en cherchant À la enlauez.
Ecoute ericore | murmura la blonde enfant, cs -ute !
Et, se Inissant glisser sur les genoux, elle se blottit contre sa sœur,

qui so redressait lentement, avec un geste de protection matornelle.
On entondait de toutés parts, à la surface du sol, comme un bruit de

roptiles rampant dans Ja nuit,
tis, un sccond cri parcil au premier passæ dans l'air.

Diana elle-même, ln couragouse Diana, no put so défendre d'un pro-
mier mouvement do terreur.
Une centaine d'hommes, ou plutôt de bandits, jusqu'alors cachés dans

le feuillage ct sous les fleurs, venaient de surgir spontanément du sol et,
sur un troisième cri du chat-buant, s'élançaient de toutes parts vers la
maison. 

(Àcontinuer.)
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A HOS ANNONGEURS
Nous prions cenx de nos annonceurs
vi désirent placer leurs annonces
ans notre numéro double de sumedi

prochain, de nous les faire parvenir
Vendredi soirau plus tard,
Nous ne pouvons promettre d'insérer

les anuonces qui ne nous serulent te
Mmlscs que sauwedi rnatin.

ABUS DE POUVOIR
Le Ytecorder ot l'échevin Jeannotte

 

 

 

: Une lettre au Maire
Hier matin, Son Honneur le innire a

reçu la lettre suivante dont il donué
comuinunication aux journalistes:

* A Son Honneur,

* Monsieur Jacques Grenier,

8 Maire do lu Cité de Montréal,
* Monsieur le Maire,

“ Ayant constaté par la liste des pri-
eonniers du ler décembre courant
qu’un prisonnier avait été libéré par lo
président du curnité;de police,je mesuis
exprimé hautement que je ne recon-
nuis quo lu chef de police responsable
den arrestations,
“Sur ce M. l'échevin Jeannotte a
ublié dans la Presse du 2 courant, In
etire que de vous transmets ot dans
laquelle il dit :
* Qui, j'ai fait décharger, peut-être
ourlu milllème fos, un nen jèrs de
amillo qui malheureusement, sutnedi,
en d'en retourmant chez lui, avait cédé
& In tentation et avait pris un coup de
trop.
“ Bi cela est mal, je déclare publi-
uement que tant que je serai prési-
ent du comité de police, je ferai la
mémo close sans consulter lu chef de
pollce.
‘ Je continuerni À sauver au recorder

encore plusieurs occasions de dire ‘une
plastre ou huit jours, pour de petites

ceadilica qui valent à peine cinq cen-
ins,” Et nutres persillugges propres à

jeterde l'odieux sur lo recorder ella
cour du reconter.
Je me fais un devoir de deruander ñ

votru honorable conseil s'il approuve
fe président du comité do pulico d'uc-
quitter des prisonniers avant qu’ils su-
bissent leur procès et entend iwaintenir
dans uno position si hautement tcapon-
sable M, Jeannotte, qui déclare publi-
quemuent que lent oue'il y serail feu la
sméême chose.
‘ln soumettant cotto demande à

votre honorable conseil,
* Vous obligerez,

** Votre, ete,

“13, A.Ÿ. DR MONTIGNY,
. ** Recorder,
s* Montréal, 8 déc, 1890,”

Lao maire doit soumettre la lettre ci-
dessus à la prochaine séance du consuil
de ville. 11 est probable que l’ivocat
de Ia cité sera appelé à donnur von
opinion enr In question.

—
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UN DEFI DE M. MERCIER
Altorcation aveo lo député Leblanc

Québec. 11—La chambre n eu une va.
phco de cancus mixte, hier après-midi.
Les deux partis se sont. occupés à

laver leur linge sale et il l'en est suivi
une scène extrêmement intéressante
dont In vus à été interdite à lu preuse
et au public, Les portes ne so sont ou.
vertes quo quelques rit ; A
° 1 rarBTAagnse
“Avant hier soir, pendant fo débat nur

1e budget, l'hon. M. Mercier, co répon-
se aux accusations d'extravagance por-
técs par l'opposition, avait dit entre
wutres choses que l'accusation d'avoir
élevé les snlalies des députés portée
contrele gouvernement ne valait rien
attendu qu'il pouvait prouver que
c'étaicat les députés de l'opppsition qui
avoient les premiers demandé non-seu-
lamont #800 mais $1000,

Cette remarque n été faite avant
l’ouverture des portes de fa chatubre,
hier uprésavidi, par hon. Blanchet,
chef de l'opposition, qui demande que
touslesdocumentshe rattachant à cette

  

affairu fussent. déposés sur le burcaul
‘Avec les documents il y avait,

paraît-il, Un round robin signé pur
quarante députés demandant une naug-
mentation d'inderunité au grand étun-
nemont de In chambre. M. Mercier ne
dit prêt à accopter cotte demande. 31
énvoyn immédintement un messager
chercherles documents en question en
déclarant en même temps qu’un dez
députée, qui avaitété le premier à se
plaiudre do l'extravagance du gouver-
ment, n aussi dtd le prowier A signer ln
pétition,
Octte affirmation n été relevée pur
« Leblanc qui était celui auquel il

était fait allusion.
O'est aussi à M. Leblauc qu'on n° at-

tribué les paroles prononcées le jour
ruôme des courses au l’are Lépine.
M. Mercier a pris cette tetrurgque

‘comme une insulte personnelle, car il
n délid N, LeUlant: de Iu répéter en de-
hors de la cluumlre, lui promettant
qu’il n'aurait aucune poursuite à crains
dre devant les tribunaux.
M. Mercier, en recovant les papiers

a dit qu'il conseutnit A les déposer sur
le bureau, pourvu que les muinbres du
Yépposition qui les nvaient signé y
vonsentissent,
Parmi ceux qui se levèrent fut M.

MeDonnald qui demanda la lectare du
document, parce que durant sn cae
pugne la question de l'augmentation
“les senluires avait été soulevé contre lui
par son adversaire. :‘MM, Nantol et Mclutosh se leverent
aussi ot dirent qu'ils n'nvalont pus
honte d'avoir signé Je document.

TI s'en est suivi uv dévatlong et acri-
monieux et l'honorable M. Blanche
nugydin de remettro lo document au
roin des whips des deux côtés de lu
-chawmbre, mais M. Mercier s’y refuse ot
vonsentit seulement À lc montrer au
chof de l'opposition.
MAM. Lussier ot Polleticr csseyèrant

de {eter de Phuile sur les eaux troublds
et l'orateur Iul-même tenta de couper
court À la discussion en ordonnant
aouvrir les portes. L'hon. M. Blauchet
ay objectu en disant que lorsque les
chefs des 2 parties consentaient à
tenirles portes formées, leur désir de-
vait être respecté.
M. Pelletier Gcinanéis & l'orateur de

faire chsorvor le,règlement et ce der.
nier oppela lus ordres du jour, incttant
alnsi i nu débat. }
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Gautlonnemont do $12,000
Slayton, poursuivi en dommages

325,000 par Hamken qu’il avait à
tort accusé de parjura, à été arrêté surcapias, I n été saisi un chèque du
banque de $0,000 et des warchandises
rour 6 autres millo piastres environ.
La cour exige, un cautionnement de$12,000 pour laisser sortir Slayton deprison eb-l'avocat de co dernier, M.
tuensbleld, à demandé aujourd'hui

au juge Tnschoreau la permission de
Mettre le chèque et les marchandises ÀIa dispositiun de lu cour, pour les faire
“On mème tewps serviraux flus du cau-tionaement. Iên délibéré,

mes A
Eva faniro ra Qahmau à An

Un ancien foreat pent lover Ia
tece :
 

11 no faut pas malleisussment Iut rappe-
. ler sesiautes

Un jugement intéressant a, ce matin,
été rendu À la cour Supérieure par
l'hon. juge Wurtele Un homme du
Coilé de Soulsnges avait une réclama-
tion centre un autre, ot lui demanda,
pur lettre d'avocat, un règlement.
Le défeudeur écrivit une lettre à

l'avocut de la partie adverse lui disant :
Jo ne dois rien à votre client, qui a
subi un terme d'incarcération au péai-
tencierdeSt Vinzent de Paul. L'avocat
du demandeur, M. Auger, iutenta une
poursuite en libelle contre le défen-
deur, pour avuir traité son client de
forçat du pévitencies, et lui avoir
appris que de fait, son clicut avait subi
un terme au pénitencier,
Duns les plaidoiries, ca matin, I'avo-

cat du défendeur, M. Coruellier, à pré-
tendu que son client n'avait pas causé
de dommasces nu demandeur, en disant
à M. Auger que le demandeur avait été
furcut ; et quo si In chose u été ébrui-
téo c’est lu fauto de M. Auger, qui au-
rait d0 tenir lu chose secrète,
Lu cour a décidé que cette lettre du

défendeur envoyéo à l'avocat du de-
wandsur et accusunt ce dernier d'être
un ancien forgat, n’était nullement
uncessaire, qu'elle était malicicuse, et
que M. Auger n'était pas tenu au se-
ciet professionnel sur l'accusation por-
tée par le défendeur, Le juge n ajouté :
** l’arce qu'uu howume à cule malbeur
de commettre une faute et est allé au
paniteucier pour en subir lu peine, est-
tu à dire pour cela, qu’il lui faille
truluer toute sa vie lo poids de
Lente qui s'attuchait à son crime? Est-
qu'apiès avoir subi sa peine ét-nvoir
obtenu des tribunaux le droit de ren-
tres dans lu suciété ct de jouir de tous
les droits des bons citoyens, lune lui
suru plus permis do lover lu tête? De-
vei-t-il enduror sans rien dire,que sans
néeessité et par pure malice, on lui
lance à la figure cette nccusation:
* Vous Otes un uncien forçat”?
Dieu pardonne au repentir sincère et

jutle ut voile sur un pussé ciTacé pur
ov re pentir eb ba satisfaction ; pourquoi
l'hommo veut-il être plus exigenat que
Le justice de Diuu mêtue, si ce n’est pur
alice ?
Nou, il n'est point pecinis de rappe-

leràä un homme, dans une intention
muliciouse et pour jul causer du dom.
mage, ses anciennes fnntes, ozpides et
oubliées par les tribunaux,

Jun cliose serait permise, si l'ancien
condamné voulait se présenter devant
le peuple pour solliciter sus suffrages,
meee ite dans co cus-là, les électeurs,
e public aurail droit de connaître lu
vis de celui qui est appelé à les repré-
sentor, lt n'y a rien de tel dans celle
cause. Je condaraue donc le défen-
deur à payer $50 de domnsiages uxcu-
plaires «b tous les frais.

PROTESTATION INDIGNER
L'Ayliner Times consacre nu Spectu-

teur, de Hull, Ut article trèscursé dont
nous extrayons le pussuge suivant:

** Les paivissicus de St Constant ont
juré devant lu cour, que leur curé, le
ftvd M. Bédard, n'était pas croyable
meémn suns serment. et qu'il est le plus
grand menteur connu.”
Non, M. le Spcetuteur, M. Bédard

n'est pas tel que vous le représentez,
mais Vous-Miémis vous commettez la
faute dont vous accusez un homitne in-
novent, Vous avez menti des contrines
de fois sut lo compte do quelques-uns
‘es hourmus les plus respectables du co
comté,

  

propre niveau des hommes’ qui dédai-
gueul de vous remurquert. Vous un
orgune catholique ! vous l'orgnne d'une
ville catholique ! Si les catholiques de
Hull faisaient leur devoir ils emplume.
rafent ce diffammateur d'un noble prôtre
ut le promèneraient sur In’ voie pu-
blique. :
Trois hommes sont alls jurer dee

vant la cour contre lo vénérah'oprêtre:
lo Edouard Lanctôt, jr, un tjouinse qui
récédemment avait menacs do le
Laer, 6L qui passe pour âtre ndonné à lu botsson ; Zo Olivier Bonin, un désap-
pointé et un jaloux que le curé avait,
pour du boun:s raisons, refusé de gnr-
der conme cunnétable : 3o Nnpoléon
Cueson, un hotelier de Montréal quia
déjà été plusieuts fois condamué à l'a-
mende,
Voilà l'armée den paroinsioens ! Quo

doit done penser de Jul-mbtine lo Specs
tateur 2” Ds pareils tétnoius font son-
fur à l'un des faux (émoins qui se pré-
sentèrent devant les grands prêtres
peur jurer contre lear Seigneur et
fnltrve,
11 y a en dimanche dernier une se-
maine, St Constant s’est levé en 1unss0
sour honorer M. Bédard et Je maire.
es conseillers et les citoyens en géné-
ral lui présentèrent, une des adresses
les plus flatteuses, ot les plus tonchan-
Los qu’il soit possible de concovoir.
Examinez la pièce extraite du “Spec.

tuteur” et vous remarquerez de suite
la walice gui animait l'écrivain. Avant
d'aifirmer su catholicité, le * Specta-
teur” eut inieux fait d'appliquer lo
bout. de su botte à l'individu qui 4 en-
(repris de fHétrir an prôtre digneet vé-
nérnbilo de l'épslise catholique,

LA QUEST OF LES{COLES ET MANITOBA

Dans son durnier numéro, lv Manito.
La, de St Boniface traite longuement
lu question des écolos ct, en de it du
jugement de lu première cour qui à ôté
contraire aux catholiques, il expère que
ces derniers seront plus heureux dans
les cours supérieures, Îl se prononce
contre l'intervention des autorités fé-
dérales parce qu’il croît qu’elle n'aurait
d'autre résultat que de provoquer un
détict prolongé dinsler Communes qui
finirait par un co npromis comme celui
guia ew lien l'autiée dernière, sur In
question de lu ldgie francaise an
Nord-Ouent,

** M1 ne peut y avoir”, dit-il, ‘et il n°y
ui jamais aucun compromis sur la
question des écoles. L'école sern catho-
lique où elle ne seru rien. On n imposé
certaines conditions au sujet del'usage
vfitciel de notre langue dans les Terri-
toires du Nord-Ouest, ici Ia chose est
dilférente. Nous avons les garanties
de la constitution et nous sommes plus
nombreux. Lu minorité française au
Manitoba, doit avoir les mômes droits
qe la minorité anglaise dans la pro-
vince de Québec,

VOLEURDEGRAND CHEMIN
Arrestation et ucquittement de l'accusé

lier aprés-inidi, comme une demoi-
sello passait sur la rue McGill, un vo-
leur de guand chemin lui enleva son
porte-monnnie et s'éloigua, La police
étant à ses trousses” IL entra dans un
magasin de tabac ob il domanda a se
vacher. Sur'ces entrofaites, un cons-
tablo entrait! Alors, le voleur sortit
par une porte de derrière. sauta par-
dessus une clôture de dix pieds de hau-
teuret réussit À se cacher dans une
remise. Après quelques rinutes de
recherches on prarviut à l’arrêter, Il
avait eu le temps d'oter son caput, co
qui empécha la victime du vol'de le
recouvaître. Alors, le constablo s'ar-
rogeant les fonctions du wagistrat,
Hbcra l'accusé,
“Le porte-nonnale ne contenait

TT nanilaa que

Cunstiuniient comme LL) Jiorpent,
freeonCETOT fy

Ceque le magistraten dit

Ce matin, M. ls juge Dugas n bion
voulu fuire connaître au ournalistes,
1a conduite que la cour de Police a I'in-
tention de tenir à l'igard des hôte-
ors, .
Cette année, 22 ou 2t accusations ont
té portées contre.des hôteliers pour

vente de boisson Je dimanche. Jusqa’d
présent, les juges n’ont pas été tiop

D'après le règi touteap e lement, toute persorne
convaincue d'avoir vendu de la boisson
le dimanche, mérite de ue faire enlever
sa licence. Mais afin de permettre aux
délinquants de s'améliorer, on & eu In
complaisance de ne porter plainte
devantl'inspecteur du revenu.
La loi veut que les magistrat de po-

lice fasse une plainte à l'inspecteur du
revenu, pour chaque offense, concer-
nant ia vente de boissons le dimanche,
L'officier du revenu est alors obli
d’avertir l'hôtelier gui a enireint les
règlements, quo sa licence lui est enle-
vée. Malislu chose ne se pratiquait pas
sévèrement, =
On permettait à l'hôteller trouvé

coupable, de s’ainender et la sentence
était en quelque sorte suspendue.
Aujourd'hui, en face du grand nom-

bre d'hôtelier, qui vendent le ditman-
che, les magistrats de police ont résolu
de sévir rigoureusement,
Tout hôtelier ou restaurateur qui

sera amend devant la cour, pour vente
de buisson le dimanche, recevra la sens
tence la plus sévère d'après la loi.
C'est-à-dire que l'avis sera donné à
l’inspectour du revenu et que la licence
sera retirée nu déliquant,
Pour les gens qui ont l'habitude de

suivre les procédés de la cour du Recor-
der, il est avéré que c'est surtoutle di-
wnnche que les gens s'onivrent,
Faire dire aux_ accusés où ils ont ob-

teuu de la boisson est chose àpeu prè
bupossible. Mais, le fait est tà, on boit
duns les hôtels le ditonnche cowmo
duns le cours de la semaine.

Il est bien entendu que mossieurs les
maycistrats sont décidés de sévir rigou-
reusement contre les propriétaires de
buvettes. Nous croyons donc de notre
devoir d'informer ces mossienrs, qu’il
est du leur intécêt, dé ne pas enfreindre
le règlement, car les juges seront sans
pitié à l'avenir

UN ANGLAIS COFFRE
(icorge Lucas, en dépit de son nom

est un anglais pur sang, Il est arrivé
d'Angleterre depuis aept semaines en-
viron, et comme l'ouvrage n’arrivait
pus assez Vite, il a cru bon de se per.
wnetre do prendre chez lo voisin, ce
qu'il ne trouvait pas chez lui,
Lesconstables Ohercier ct Togue in-

formés que le Lucas on question avait
volé une montre, une chaine et un
habit, propriété do M. Octave Giroux
so sont permis d'aller chercher notre
individu à sa maison do pension 1800
rue Ste-Catherine.
Lamontre etlachatnoontététrouvées

chez un juif do la tua St Paul, près de
la place Jucques-Cartier, par le cons-
table Cherrvier. I) parait que le fils
d’Abrabam n'avait pus les dispositions
requises pour remettre les objets volés.
Mais la police lui a fuit entondre raison
et il n dQ 82 résigner A se dépactir des
produits du vol. .
Lucas à plaïdé conpable at a été con-

damné à six mois de prison,

NOUVELLES À LA MAIN
Guibollard écrit une lettre de recom-

mauclution en faveur d’un sollicieur :
“* C'est, dit-il, un brave. Lomme, un

excollent père de famille. Vous lu vor-
rez bien sur sa famille, d'aillems : i

ul'préviennent tout de suite en leur
aveur 1”

Réflexion de Calinotte :
On parle do présants de fêtes.
—Et à vousmu chère, que vous donne

votre père ? .
—Noi, dit une demoiselle p'us que

majeure, papa me donne invariable-
ment un livre pous l'anniversaire de
ma anissance .
—Quelle Libliothèque vous devez

avoir.

 

 

 

 

Presbytère de campagne.
~Mousicur le curd, dit In servante,

vous avez perdu un bonton, et, je n'en
ai pas pourle remplacer ; pouvez-vous
m'en donner un autre ? .
—Pus imaîntenant ! après la “quête ;

j'en trouve toujours au moins uu dans
Mon numénlière.

Attoatat à la pudeur.

Un nommé Lorenzo Wilson a com-
avu hier après-midi cevaut le-juge
esnoyers pour répondre À une ñnceu-

sation à Ja pudeur sur une jeuve fille,
L'accusé est tronvé’ coupabla mais

Sun Honneur suspend Ia sentence jus-
qu'à vendredi prochain, afin de pouvoir
prendre des informations touchant le
caractère de Wilson, avant du rendre
sor jugemcnat. «7 :

  

Ua cultivatenr malhonnéte
Un jeune homme demeurant rueSanguinet, so plaiguaït hier, aux quar-

tiers généraux do In police, qu'il avait
été dupd par un cullivateur. au ware
ché Bonsecours,
Le jeune homme rapporte qu'il avait

acheté du cultivateur en question un
quart de pommes.

Lorsqu'il alla pour transvider les
pommes il constatn qu'il. n'y en’ avait
qu’an gallon tout aw plus, fo resto du
quart était rempli de navets pourris-et
à carottes,
Des recherches ont été faites pour

trouver le voleur, mais elles sont res.
tées jusqu'ici infruetuenses.

Quand on prond au galou on n'en saurait
trop prondre

Alfred Gosselin ct William Ferry
ont comparu dovant. le magistrat de
police, sous l'accusation do plusieurs
vols,
M. Pierre Rivard ot Miles Zéphirino

Dumont ot Elizu Cholette étaient les
plaignants, = | ‘a .

Il {ont volé ‘un habit, une chape,
$0.50 en argent et bien d'autres ar

Ferry

à

la plus forte cherry u Ia plus forte charge sur le
dos, Hu plaidé coupable sur certains
chefs d'accusation et- non-coupable sur
d'autres,
Gosselin n plaidé coupable.

tr procès aura lien domain.

GRANDE FETE À STE PHILOMÈNE
Bénéaiction et inauguration d'un orgue,
Jeudi prochain 18 courant, auma lion

à Ste-Philomane une grande cérémoniereli iense à l’occasion de la bénédictionet de l'inauguration d'un nouvel orgue.
A dix heures ‘une grand'messe solen.
uelle seru chnntéo par DE. le Grand Vi-
caîre Maréchal, adininistrateurde l’ar-
chidiocèse. Les membres du Clergé
sont spécialement invités.
Pour l'accumnodation des, visiteurs,

nous croyuns dovoir les informer que
mercredi soie, 17 courant,a 8 b. Jils

 

 

’nène jeudi, 15courant, à” 6héurer du
routin. Des woitures spécirles les atten
dront à In gare. Le retour aura lieu lo
Mètue jour de.la cérémonie à 5 heures
du soir. ; ses 6

Famez lo cifaro Sohmer n'109
  L'Enfant vieure, il vont sou Castoria,

a
ot

JpourrontJrapdre le train de Ste Philo- |.

Le petis msgasin do tabac rostersgerd

MadameGaudette qui tient un'petit
magosin de tabac, rue Lagauchiotidre,

© la rue u comparaisaa
hier après-midi devant le Recorder
pour répondre à l'accusation de tenir
une maïson malfamée après s'être Îllé-
gamment séparée de son mart.
* L'avocat dela défense, malgré son
habileté, n'a pu convaincre la cour que
l'accusée était’ innocente. Elle a été
con née passer trois mois en
rison et à payer #25 d'amende et les

Frais ou à subir un emprisonnement
de trois autres mois. : ‘- -
A la demande de l'avocat de la dé-

fense, cette sentence a été commuée
sous condition que l'accusée quitte la
ville immédiatement. Elle devra ce-
pendant payer une amende de $50.

CONGRÈS MÉDIOAL
Le médecin de la ville à envoyé un

télégramme à l'otticler de santé de
Mirinéapolis, Minn., le. DrKilvington,
lui disaut qu'il.ne pourrait se rendre à
son invitation d'ussister au congrès qui
sora tenu à-Charleston Caroline du
Snd, du 16’ au 19 courant,.par .‘l’Asso-
clation d'hygiène publique,” dontIl fait
‘partie. AR el
Pest, devant cette association que lo
Dr Laberge a autrefois fait une confé-
rence à Memphis, E. U., surl’incinéra-
tion des déchets.

PERSONNEL

L'honorable Thomas McGreevy, do
Québec est en cetto ville.

 

 

Poursuite abandonude

La poursuite intentée contre M. P.
Didier nar M. J. E. Homier, à été dis-
continuée les parties ayant regio a i'n-
wiable.

 

Bénédiction do statues

Dimanche soir, à 7.15 heures p. m.,
aura lieu, à l'église Ste Brigide, la bés
Médictinn de deux stutues. Ja garde
d'honneur Ville-Marie y assistera.

. Tatours Lo

. M... Théophile Major, officier de
dovano, à été nuruwo tuteur de ses
enfants mineurs et M. Elie Robillard
contre-maître du cette ville, est choisi
come sabrogé tuteur.

 

eins

Le prozerit doGlengarry

- Un détective de Montréal rapporte
qu'ilanitoù se retire leproscritde Glen-
garry, M. MoLennan, et qu'il saura
opérer son atrestation dans quelques
jours, pourvu que le gouvernementlui
accorde les déboursés nécessaires.

 

Lo palais do justice

Hier on a découvert quo les doux
utres de chêne qui supportent les i.

fers en fer sous lu promier plancherdu
palais de justice sont presque comple.
tement pourries. On rewédiers le plus
tôt possible à ce danger,

An hureau dn protonotoire

Un des employés du bureau du .pro-
tonutaire de ln cour Supérieure est
actuellement à préparer une liste des
actions prises en cour Supérieure, en
cour de Revision et on cour d'Appel,

  

Poursnito contro la ville

M. Thow:us Walsh, ingénienr, a in-
tenté une action en dommage contre
la ville pour In sourme de S1,500.
M. Wuleh prétend que sn cavea été

inondée, une conduite d'eau étant en
tonuvais ordré. ‘

| (Du correspandant spécial de J'Eranpano)
Qttawa, 10—Le DrMark, coroner, est

rendu'à Stittaville depuis hier soir pour
tenir une enquête sur le co de

Éichard Langford, qui a ététrouvé as-
sassiné, dimanche, dans sn grange.
L'enquête a commencée un pou après

midi, aujourd'hui.
Un nommé Goodwin, sujet de mau-

vaise réputation, ‘est soupçonné du
meurtre ; il est introuvable.
—La sentence de miort contre le mal-

heureux Morin a été commnée aujonr-
d'hui, par le ministre de la justice, en
un embrisonnement pour la vie, Sir
John Thompson en est venu à cette dé.
cision surtout parce que les trois juges
doyens de la Cour Suprême étaient en
faveur d'un nouveau procès sur un bref
d'erreur, et que quatre des savants
juges se sont prenoncés pour une com-
mutation sur le mérite de la cause.
—La cour Suprême a accordé 82,000

de dommages à M. Coszette, marchand
à Valleytield, dout le crédit a été ruiné
pardes informations fournies par l'e-
cuce mercantile Dunn, - Wiman et
ie, avec tous les frais contro cetto

dernière. ,
=-Une alarme a té sonnée vers cinq

heures et demie ce matin, à la boite 85,
pour‘un feu chez M. ThomasOross,
rue WHbrod. Li cuisine et la salle à
diner ont souffert des déghts dvaluds a

—En cour da comté :
A 2 heures le jury n rapporté des

true bills duns los causes suivantes :
Léonore Nolin, larcin de $I8 à Mme

Keegan.

Abraham Dallnire, de Mochestor-
ville, larcin de $20 A Mmo Lévaqgue,
L'accusation contro Samuel Dillon,

pour vol de chevaux n’a pus été rap-
portée.
Cette après-midi, Ja cour a été occu-

péc nar In cause de LéonoveNolin,
terme’ d'aulôimne de in -cour

Oritninelle s’est ouvert ce matin à Ayl-
mer. Lo grand juré a 22 causes à exa-
miner. _
“ —James Stratton, percopteur des
douanes, à Peterboro, est décédé lundi
soir, âgé de Gl.une. 11 avait été nominé
en 1871, . |
#Le .règlement dus constructiona,

adopté récemment ‘par le ‘conseil,
oblige toutes les personnes gni be pro-
posent d'ériger une bâtisse quelconque
à en sonmacttre p lement les plâns
à l'ingénieur de la cité.
—L'impôt sur les Chinois a.donué

pendant le mois de novembre, À Van-
couver, $8,550 50 contre $3,511.50 pour
le iste mois I'an dernier, ;

NOUVELLE FILATURE
Do coton ot do laino A Montréal -

 

Une nouvelle ccmpagnie d'indus-
triels vient de se former ici avec un
capital de $100,000 pour la fabrication
d'articles de coton et de laine. Les
actions sont do $100 chreuno et au
noimbre de 1000, ‘

' DU NOUVEAU
S'il est un mugasin popalaire sur la

rue Notre-Dame, à cetla époquedel’an-
uée où la question des cadeaux de Noël
et des étreunes est à l’ordre du jour,
c'est assurément le Grand Buzar ins-
talld duns le bloc Merrill, aux Nos 1682
et 16822rue Notre Dame.
Tant que la journée dure, lo public

se presse devant les jinmenses vitrines
de la compagnie générale des Bazars et
s'extagie sur les mile articles plus cap-
tivauts les uns que les autres qui for-
ment l’étalage. Il est impossible de ne
pas so laiseer tenter et de ne pas entrer
pour voir ct admirer les inerveilles de
ongoût importées pour les fêtes et

 

JOUR VE L'AN, Nous invitons le
visiter notre m a ue assortiment de

Pianos qui ost un douplus complets do cotto

LAURENT, LAFORCE & BOURDEAU,
=" Mo 1637 ruo Notse-Darie.

243.18

SITUATIONS VACAKTES
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Oo DEMANDE des briquetiors pour fournir
ut poscr 100,000 briques. S'adrower à J. KL

Doré etBEICS StLambert, :

IN DEMANDE une bonno flllo de table, 33
ruo des Allcaaande. 203

oO“ DEMANDE une bonne servants au No
3131 Notre-Dame, 203

    
‘ANABE

Sans égla pour le Son, lu To,
: tehe Jind hutrai el lu te,

—. —
Souls agents pour la Canada Central,

# WILLIS & OIE,
1824 RUE NOTRE-DANE

 

 

N MONSIEUR ayant ¢té prndant 20 ans
oontrumuitre dans une maoufectoro de
Chaussure, aussi bon patroaiste 61 pouvant

donnur los moilloures recommandations, dési-
rovait l'omploi coimmme tel. b'ndrusder 30h rue
Wolfe, sv3

\N DEMANDI un médecin pour la localité
da Bt lélcaphore, Co Soulanges ; la piace

est vacante depuis ht mort du Dr Cuvliliors;
pour plus amples fuformations sadrosacr au
Uualître de poste, 253

N DEMANDEuno
Dubord.

 

 
éuéralo0 russervauto & se

 

O" DEMANDE une servante
101 rus 8¢- Hubert.

N DEMANDE un bLarbicr, g'adrceser 610
O ruc Notro-Dame. us

N DEMANDE uno sorsanto, M0 rue St-Lau-
rent. Jas d'enfsuts 233

Oo" DEMANDE une servante
Saint-Jucuves.

N DEMANDE ung sorvante. Recommas-
O dations exigées S'adresser au No 20) rue
Salnt-Urbain. 254-3

N DEMANDE uno ssrvanto généraloau
O No WA ruo Moutcalm, M, Mondeau.

ae

générale au Nu
wr3
 

 

 

Eénérale. St rue
2463
 

SSOGIK DEMANDE syaut un copital de
,000, pour uns Industtio payant molus

10) par antéc. S'adre-sur par Soitro papier à
L'ETKNDARD. |" 181-jna,
 

 

Fumes le cigareSohmer æ 100

J. AA DORVAL
—0: RELIEUR :0—

Livres Blancs, Réglsg>, Brohures, Ele,
93 MUE ST-FILANCÇOIS-XAVIER.

246-4 an,

QUEEN'S HALL
JEUDI, 18 DÉCEMBRE

 

 

GRANDE REPRESENTATION d+ CALA
SPECTACLE EXTRAORDINAIRE

Soux Je Patronage do In Soclétéd de Bicnfaleatice
auguise, ob uver lo grncieux ct bion-

veillant concours de
MADAME DE GONZAGUE

Pour le Repalriement d'Artistes Français
MADAME A LA MIGRAINE

COMÉDIE KN UN ACTE
UNE PARTIE DE VALET3

OPEItA COMIQUE RX UX AUTE
—- INTERMEDE

Le costumo dePierrot (histoiro vraie).
nologne Trramaliquo eu vers: cit par

MADAME DPF GONZAGUE
LA ROSE DY Sut FLOUR

OpéraHouffe cn un acte
Prix populaires, 230, 50¢, 750 et $1,L0.

OUYERTUILE à 74 hire RIDEAU, Shire
| Dillets en vente chez M. Lavigne& Lujoir,

CHEMIN ce FER GBARD-TRUNC

Mo.

 

 

. Une lampe a fail explosion, hier soir,
it la demuure de M. TF, Barhean, 40
rue St Laurent. Le feu menagait de
prendre des proportions considérables
ob on appcla Je secours des pompiers
quiflrentunecourseiuntile,carlorsqu'ils
Avrivèrent on leur apprit qu'un seau
d’eau avait suffit pour éteindre le feu.

  

Vol d'hadit

Jos Guérin et Oscar Champagne ont
trouvé que le froid était grand, et qu’il
fallait se vêtir. Pouriuriver à ce résal-

‘| tat, ils n'ont trouvé rien de imicnx à
faire, que d'enlevor un paudcasus chez
Isnac Golberg, tu enfant d'Israël.
“Ils out plaidé non-coupables ot leur

‘{ procèe aura lien mercredi prochain.
  

Fncorenuo victimeduvol
M. Boaz, détective de la compagnie

gramme disant qu’un
train avait été victitie d'un vot da
in gare Bonaventure, hier matin, © <=
D'après le signalement du coupable,

il n'y a aucun doute qu'il est celui qui
a exercé ce ivétior à bord des vapeurs
transatlantiques l'été dernier.

Trfraction à la loi dos Mcencés”. |
Dlusiours causes pour infenction-à In

loi des licences ont été plaidées hier
devant le juge Dugls.
Alphonse Carreau ns été condamné à

$65 pour vente de boisson sans licence ;
Louis Augpé, $30 et. les frais pour vente
de boigson le dimanche; M. Brunet,
$75 et les frais pour vente de boisson à
un niineur, ét Willinm 1, Price, pour
wvoit gardées liqueurs enivrantes à
an place d’allaires. 5

 

Sont-lis coupables ?

Jévémie , Girard et Chartes. Matis
compuraiseait comatin devant le was:
gistrut de police sous Paccusation do:
Vol d'une montre sur Ia personne de
Narcisse Dupuis.| té

‘Il appert d'après le témoignags que
Dupuis s'est. amusé à fêter llevo
deux nccusés et. il croit que c'est lors.
qu'il est tomabé—on marchantsur la rue
avec ses amis d'occasion—que sa mon-
tre lui n été cnlovée.
Lo procès est remisà la huitaine afin

de procéderà l'enquête, :

NAISSANCE ~
——

‘| _En cette ville, le 10 courant, la Dame
de M. Pacifique'Mercit, vno fille: 107

—Un service sera chanté vendredi,
le 13 courant, à 8 hrs 30, à Notre-Dame
de Pitié, pour le repos de Fame de
Marie-Charles-Itens de Beaujeu, mort
à Winnipeg le-8 septembre dernier.
Parents et arois sont priés d'y assis-

ter sans autre invitation, ’

DÉCES

 

Rocros.—En cette ville, Dama Emé-
He Roussin, à l'âge de 70 ans ! mois
épouse defeu Isidore Rochon.

service fundbre aura licu vendre-
dile 12du courant. La convoi partirn
No 18 rue Allard à 7] hs pour se ren-
dre à l’église Ste-Brigide et de là au
Tiou deIn sépulture Côte des Neiges,
Les parentsct nrnis sont. priés d'y as-

sister sans autre invitation.

ERESENENCECECE

Fumoz ls cagareSchmor a 10¢

- Avez-vous fait l'essai du **Hollo-
Way"s-Gorn Ouré""? Il v'a pas d'égal
poutfélu disparaitre les excrolesan-
Ces touloureuses comme l'attestent
Tilnsleurs qui y ont cu recours. .

Kacnyes un des nouveaux cigares
NOISY BOYS 1650!0 meillour à5 o:nts

i svsons nel fumeres las d'autres.
 

LS

du Grand-Trone, à reçu hier. un 1élé;,
passager sur le’

! #5); |

ticles variés et du invilleur gofit, le ca-
denau destiné à celui où à ectle—a tous
ceux qu’on aime, .
Tous fes juure, Ia Compagnie Géné-

ses nouvelles qui. À peine déballées,
sont enluvéés au furctà mesure pau
les amateurs, ae
Anjourd’hui, par exemple, ont vient

de recevoir cent caisses d'articles nou-
veaux, en tous genres. Beaucoup de
verreric artistique, do cette célèbre
verrerie de Buhéme dont jusqu'A ce-
jourles riches seuls pouvaients'offrir
ic luxe, :
Lz Compagnie des Bazars, grâce à

des achats considérables, faitbénéficier
sa clientèle des cscomptes proportion-
nels qu’elle à obtenus: c'est ce gui fait
que tout le Mondeo pourra à l’eccasion

'blettes de ses étagères, les vitrines de
ses buffets, la table du salon d'un des
Articles en verre de Dohéme si à ln
"mode aujourd'hui.
M y aaursi um choix de Inmpra de

luxe qui jusqu’à présont re vendnient
très cher et que ln Cie'des Bazaars a
importées spécialement pourlesfêtes :
il y alà de jolis cadeaux À faire. Les
modèles sont tris bien choisis : c'est
un rayon intéressant à visiter. À cette
saison de l'année où on lit beauconp,
pendant nos longues veitléos d'hiver,
une belle Inmpoest un présent qui sera
apprécié partout. - .

n autre. urrivage. considérable et
que l'an exawinein avec intérét : les
cages d'oissaux. ’ .
[lyenaen tous genres et à tous les

prix.
C'est encore nne ressource précieuse

pour les personnes qui ont Ses êtren-
nes à offrir ; une cage destinée à rece-
voir de jolis ciseaux chnateurs, qui
égnient nos deiueures ét nous dannent
l'illusion du printemps, alors quo ls
neige toinhe au dehors et que le froid
sévit ct nous glace: quui de plus ni-
muble à offrir ?
__davlerai-je der paniers de fantaisie ?
C'est là qu'il y a du goût, du choix, de
J'inédit! [Mest frupossible-d'en faire
Une énuméralion et une description
même détaillée serait insuffieante.-
Unevisite lans ces rmagasins satis-

fera les plus exigeants et les plus dif-
ficiles,

D'uilleurs nous l'avons déjà dit, une
visite à :In- Compagniv Générale des
Bazars, n’entraîne pus nécessairement
WVobligation d'acheter. :

L'entrée est paifaitomentlibre. Les
visileürs sont & leur aise, personne
pourleg. iwportuner, +
‘Les directeurs désirent surtont que

le public vienne examiner cette impor-
tation considérable d'articles spéciale-
ment choisis pour les fêtes, certains
qu'ils sont d'avance, que Jeurs visiteurs
et visiteuses d'aujourd'hui scrontleurs
clients de demain, d'autant plus que
les prix à la Compagnie généra'e des
Bezars défient abrolument toute cons
currence,d'où qu'elle vienne, ;zrÂce aux
immense capitaux dont dispose la Com-
pagnie, qui achentant des lots considé-
rables et au comptant, bénéficie d'a-
vantages spéciaux.
I n’y a pas de mystère là-dedans.
Nous ne pouvons qu'en fager nos

lectrices ct nos lecteurs à faire une
visite À ln compagnis générale des
Bazars, 16:2 et 1681 rue Notre-Dame,
et noussomes convaincue qu'ils nous
sauront gré do l'invitation.
 

 

POUDRE POUR LE

Brand” et n'en prenez nucan autro à In place.
Miso onpaguots de3tivressanieimont. Prix 10e;
Paquet hantillon donnd gratuitement. (Vest
16 plus grand nettoyctir, sans danger pour Jesmains, fprécieuxpour hlanehir les toiles tines,

"les stontelles, les flanolles et les lainages,

‘ Foamez “La Creella”a 5 ots
  

aay

ralo des Bazars requit des marchandi..

o In nouvelle unnéde enrichir les ta-.

Demandez A votre épleler lo “ Acme Lion”

* “de Noclot du ~ouvelsn
Entré toutes lesstations sur le révonu du’eo
min de for, ct aux-points surles Hignés quis'y re
lent, au Canada ct aux stationsdungJu Maine,
New-Hampehire, Vermont Etatcle Now-York,
Aus-i à Détroit (ein Windsor) Port. Iluron et
Tort Gratiot, (vale Tulnt Edwasd of Sarin,
Dilets an prix d'un seul voysxe de premiere

clarse, les 21 at. 25 déccnbre, bons pgur Ic rotour
Jusqu'au 26 Dcembee cf. 3t Décembro ot. 1c ter
Janvier hong pour retourjusqu'au2jasvirs,

Billets au prix dan seu* voyage ct un tiers do
re:niéro classe, dosnis te 19 Déceitibre jusou'nu

$5 inclusivemont, le 31 d'et le 1erJanvier, bons
pour le relourju-qu'au 5 janvier. : |
Vous les Etudiants el Ice l'rofes-erins ur pré

senlation de cortidests de leur I'rinelpal. les
dut- x de l'émixalon des billets seront proiongées
dopuis lo 10 jusqu'au31 Décembre avec privil-
go da retour jusqu'au #1 janvise, slCanada
seulement. Co er

2cus billols cl antres informntionk s'udroseer
A un ngent quelconque de Ia compagnie.

Wa. KDAAR, J. HICKSON
Agent Géndid des posrag te, Gérant Général,

11-16-19-21-23-27:

Fumoez lecigaroSokmer a 10c

AV18-DIRSOLUTION DR SOCIITE.—Avix
. est par lu présent donné qulu roclôté ju
gn'lct exislant ceniro f. M. MDulf, et. David If.
Taser, coumo cncantours ekL marchands do

commission, à Montréal, Fous lo nom ct raison
woclalo de Duirf& Fraser a oc jour dio dissoute
de conseuloment inninel, Tous cony:Les dûx He-
Tonréglés pur David M. Fraser qui continue
les affaire Moatréal, ler Décembre 1500.

u A VENDRE
Le droit d'exploiter dane la puissance du Ca-

nala pour un Intérét, le procédé patente par dé.
cret No 17590 du'$ septembre TT acacdés à

 

 

 

 

 

 Marshall J. Allon et Wiliinai K Itradiey, pour
portectimuement de Furt ou prodadi de fnbricu
tion du Whiskey.

FIANKFURTWHISKEYPROGKSS CO,
© DUNGAN McCORMICK, Agent,

No 181 ruo St Jacques, Montréal.

Fumes le cignreSohmor a 10¢

PERRAULT&MESHIRI
Nos 11 et 17Cote dela Placed'Armés
loito 1414 Bureau de Poste.—Rlévateuns
Telephone 696.

CARTE D'AFFAIRES
Duty &Frawer ayant dissout laur vociete,

D.H.F
Et _sonfrèro

W. B, FRASER,

contlnneront au même endrolt.’ lez afMires, an
qualité d'encantours ot marchandsde commis-
vlion. 536 l'industrie, l'énergie ot l'expérinnce iné-
ritcnt do réu-air, ]n nouvelle société pent cspé-
rer des aflnires tavfours deplusen plu-cnmité
érableaot plus prospôre-. Voilà 18 ans, que 29. 17,
Fraser s'oceupalt ie cotte ligne d'ulluisvs, ot
Avançant pas àpas, il so trouve aujourd'hui à
Ja tête d'une des malxans d’encunteur, Lew
mioux étaldios dans Ia Pulesance. Une roru-
putunso aftestion aux aifuires noit en qualité
do commir, soit en coalits de patron, une ri-
ourcuso honnateté dans. toutes lcn transuc-
ons, une politesse parfaite à l'égard sos cliouts

dont ll cnnefdéro les intérôts cosmime Idonuiques,
sinon plus sncrés que Jos sons prenez, one
contribugJargcuient 4 son succes,

WW, H, Frarora ôté dopuis Wan Lrèv nelives,
ment eld aux affures commerciales, dans
deux de now etubli sewmenty commerclanx Jen
ur considérables. Depuls quolquos années et
ltaqu'au mumoit do son entrée duns Ia nous
velo société, Il nglssnit conne eujsaiar dans une
des plus urandes niaitons manufnettirièrees co

l'uissance. Los ventes hebtlomadaires do
meubles do ménage, ot articles généraux, qui
deopuls nl longtemps ont été uno des icatitutions
de coîte ville, reccvront encors la métacserupu-
louso attention. ’
Jer cnenox de moubles de ménage, ote., bh do-

nuche privé recovront in mémo divection habl-
lo ct salisfal-ante. Les ventes defonds de forme,
et d'instruments nratoirrs, soront comina parlo
p coodnites à l'entière satisfaction des von-
ours. :

A Les ventoadimmaubles, de marchandises ca
dommagces. de rnccessions en obtiene
dront nutro considerationaplus spéciale. Ven.
tes hebdomadoires regulières, de chevaux, bar-
_nals, sleighs, robes, etc. toux lex mardisg A, nos
re dépôt à 2,90 p. m. Evaluations of ostimer
fourniesun 1gantsCnuDagasinsgo do
anes et do nioulles, pianos, ote, .

ha Sh S12 ct 331 ruc SLI

 

 

 

N DEMANDE une bonne culsinidre an No (Près do la rue à
91 rue Bt-Jacques, Mme Crebay-n, 246-3 arantlemois de Denis Le

N DEMANDE une sorvaute nu Nu 139 Écuros 10US las volzy jusques
Champ do Mara. 250-jn0. _ m3.+7

DEMANDE Injére au No 153 rue -Fum =
OYETMAN unoculs 285-jL0, _yumosgareSohmera 100
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_ VENTE SPEOIALE |
Lor Dk ify
PIANOS DROTES BY iggy

PRIX RÉDUITS
$276-§7FTEINrtarwn

_B Hue: ;$260 EEETarte
_MARSU | vee$250 de.Tordoisrond, imoulures Loi

$260-BEEscarier
$29p-SraaSart,Toctaves, bois de rose,

$1h{}-crala droit, 7 octares, bois de rose,

$I0p-Pmows droit, bois de roze, '
ss = =gy ptsÀ LeRoyape :

_WARREN droit, aco} À;$0 tt, BCHjOUL

ons ces pianos ont 614 misen parfais rire |EEet|PaiiPrnllos

pau

|
LAURENT,LAFORCE

; &
BOURDEAU

1687 rug Notre-Dame, Montes
-=4

Fumoz LaPatrons” a 6 ctsee

t
t
e

re ————————

DEMENAGEMENT

DAVID OUIMET
Plombier, Couvrenr

PÜSEUR D'APPAREILS ÀCAZ ET À EAU CHAUDE.
EBT PEMENAGL AUX

: Nos 46 et 48 RUE ST LAURENT
MONTREAL

Arias aux clients etau public,

Fumez ‘ Havana Pearl ’a 100

AVIS DE DEMENAGEMENT
Le souesigmé prend Ja Hborté d'informer ts

pratiqu-s <2 lo public en général que, vu Veer
gissomont doIn rue alu Laurent, la fos

Mnaersinont:No123JnBobsused
la rut Lagauchetière), et que son établiseme
ext monly sur loménio pio t, JI espère. en pr
tant lu plus grande attention aux aMairces ols
veanpleyunt que les commis partaitementqe
ley, uieriter da In past du public le usémse +
D 0. Re
HENRY R. GRAY. pharmacien ct ohimis-

- to, 1¢2 rmo 8c Lanrent, condo srw La’
gauchctitre. Montréal,
RTAULL EN VS | S5-lan

Fumes “LacCieclin” a Sots

WTANL CHAONDLORNE GTHAE
, DE TOUS LESPAPFES

AGENTS1I AGENTS ll AGENTSI!!
Nous avons sculsle cor.trôle, dans la Mnisau-

ce, do ln plus cranpde œuvre d'art esthnlique
qu'ast jatunis tué produite, Dimmension do tee
bleau 48 x 52 poi oo montrant, la eo
complète depuis St-Picrrv, Jurgu'au ponitifenc-
pooldédié var parmisedion spéolal- ru aint.
Péro Pio lo Grand, et anprouté par loi, et de
ÎUF recommause pur le Suint-fère actuel L-on
[1] ct c'est lu scule œuvre nrtisüque duzeurs

qui po ta l'otogmphe dacesDien aîmés poauifes
Ce grand! tab'cAU se vead & première vue. Les

agents naront touts latitude sousic rapport dn
taritaire selon lovdre dw la denisrle iepre
miervenu le premier éesvi. Adresser

CAXADIAN SUHECHIPT.ON & PURO,
283-8 047 rvo Craly, Moutrial,

“Fumez lo cigareSohmer x igo

METHODE DE CALLICRAPHE
PAYSON, DUNTON ET SCLIBNEE

COURS PRIMAIRE
Nouvoile édition avec Notes explicatives

en français.

 

 

* Cotto méthode comprend 7 culiier:: ra
voy 3 et 2, Lakicra (racia.—0n enseigne à

Ke vodniuv rés entier,à former Lu latio cn sul
“vautdex incadèles corrcets
Nos 1} cf 2} n'ont. point été tracée afip d+ door
‘ orFieve l'orcasion depratiques wl les
; exercicesdosuatlers précéden:s tes con

Nand, fi gf 5,—CenCAliers renfermentles com!
©tisons Îes plus dijliciles des lettres dansles

mots ot des mots dans les phrases etcon ul
went l'éjove à l'acquisition d'une écriture

* fgutière et élégante.
Ces calrlors xe vendent mr prix de seo 12 doux

; J. B. ROLLAND & FILS,
Non 1A14 rue St Vincent, Montréal,

—ape __

"Fumes “HavanaPoarl"s 1060

-  THIBODEAU. & BOURDON
1263 Rue STR CATHERINE ;

Cuinde lu rue PAPINEAU, MONTREAL

y “at en mains une quas-
Ont coustatan isérablo de

BOIS*DESCIAGESEC
qu'ils vendent à BAS PRIX.

Vente par char ot par pile avec légère avance

: Téléphone #39,

Famoz“La Patrona ab ots

“AHURTEAU & FRERE
©. MARCHANDS DX

BOI|S.DESCIAGE
-92RUE SANGUINET

MONTREAL
‘

"TÉLÉPHONE No 196.

  

@

/

Coindes ruen SANGULNNT 8b DORCHESTER

B Basin Wellington enfacu-des bureaux

! du Grand-Trunc.

n TELKPIIONE No Hw

“FumeslocigareSohmer #108Fumes lo ci Sohmeral0e

"M, VOUZITE.
oo NP. mantiS

M. GOUETTE& CIE-
. = MANUPACTURIERS DE

Portes, Chassis,Jaloutes et Heu
Moutures, Tournage otDéconpaso

   
  

 

10 Canal, arriére de We â
AeTe,ras des Su.queurs ' :

Téléphone Bell8376, :
Burcan Temporaire: Ie 166/rne 8: Jasquoé
oeMONTREAL oo

TétephônoBin,2001," "Teléphone 3 Whe.
 \ Noy align 520 quor, au

“evrilje deIn villo, sont apaclouves ct eguyenn-
“hi oh Fommorce d'esicans généranx.Conp

  

 ; Ww ES LE € oDit, 2Énergieéngnate mine, N.XH.Tabb, Gerant"1atonireai 1scTE 5 1 re 80 “tes| phioas Beil708 et Federal01

 

@ :fournis'et paienients promptament|” ÆDemimionSteam Oaive
BertinCo, No11T"2,  ! 
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